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INTRODUCTION GENERALE 



La langue parlee reste le moyen privilegie de rendre 

possible la comunication entre les gens. 

La definition du not langue come un code ou un systeme. 

linguistique appartenant a un ensemble d'individus (1) implique un 

aspect sociologique puisqu'il s'agit des gens, des societes humai-

nes, et un aspect scientifique car il s'agit d'un code, d'un syste-

me, voire, d'un mecanisme complexe comportant des regles qui .  font 

. 1a base d'un systeme de langue. Un apercu socio-linguistique n'est 

donc pas superflu avant l'analyse de toute langue. 

APERCU SOCIO-LINGUISTIQUE  

Repartition de principales lan9ues  

La langue que nous appelons le Kikuyu (prononcer Kikou-

you) appartient a un groupe ethnique du m6me nom, mais dont le nom 

authentique est Gikayn (transcrit phonetiquement "Tekojo"). Le 

peuple Gikiy pane donc le Gi-gikily5. Dans notre travail, nous 

adoptons la forme courante du nom - Kikuyu -, ne serait-ce que 

pour raison d'habitude. 

Les Kikuyu constituent le principal groupe ethnique 

du Kenya 6A peu pres 4 millions de locuteurs, A savoir 25 % de la 

(1) CARTON (P.), Introduction ,a la phon6tique du frangais Ed. 
Bordas, 1974, p. 6. 



population nationale). En ce qui concerne les langues les plus 

parlees, le Kikuyu n'est qu'en troisieme position apres le 

Swahili (langue nationale) et l'anglais (langue officielle). 

D'autres langues importantes sont le Dholuo, le Luhya, 

le Kamba et le Kalenjin (voir carte). 

Histoire breve de la langue :.origine bantoue  

Le Kikuyu fait partie de la grande famille linguistique .  

bantoue dont le domaine s'etend, mais d'une facon discontinue, de. 

l'Afrique Occidentale (au Cameroun) a l'Afrique du Sud et a l'Ocean 

Indien en Afrique Crientale. Le Kikuyu est classe parmi les bantous 

de l'Est (cf. GREENBERG, GUTHRIE). 

Cette famine bantoue des langues apparentees, et dont 

l'origine exacte est souvent contradictoire, fut soumise a plu-

sieurs dispersions a travers le continent africain. Le peuple 

Kikuyu, ayant perdu tout souvenir d'immigration, tient a la legende 

d'apres laquelle Nagai (dieu createur) aurait confie a l'ancetre 

GikUya et a sa femme MUmbi les terres fertiles et abondantes.au 

pied du mont Kenya. C'est de la que les neuf clans principaux, 

.descendants de Gikuyil et MilMbi se seraient disperses dans toute la 

region centrale du Kenya et au-dela. 

Les langues bantoues ont dU evoluer independamment, tout 

en gardant une parente reciproque. A part quelques similarites nor- 



phologiques, les langues bantoues ont presque toutes des tons 

pertinents (rname Si ce trait n'est pas particulier aux langues 

.bantoues) et ont toutes un systeme regulier de classes nominales 

des categories grammaticales (p.e. les formes nominales, adjecti-

vales, prenominales...) 

Influences sur la langue Kikuyu  

Chaque langue est constamment en evolution surtout 

grace aux influences exterieures auxquelles elle doit faire face.- 

Le Kikuyu est influence, surtout au niveau du vocabulaire, par le 

Swahili et par l'anglais. Nombreux sont les norrs d'origine swahili 

et anglaise qui sont actuellement integres (avec quelques varia-

tions d'orthographe, de prononciation) dans le systeme linguisti-

que 	Kikuyu. Nous citons ci-dessous quelques exemples de mots 

empruntes : 

du Swahili 	(Kikuyu) 

kalamu 	karamu 	stylo 

sahani 	thani 	assiette 

dawa 	ndawa 	medicament 

de l'anglais 

club 	kirabu 	club 

drawer 	ndiroo 	tiroir 

cupboard 	kabundi 	armoire 



Les variantes dialectales qui existent en Kikuyu selon 

les regions du pays Kikuyu ne sont pas si importantes pour etablir• 

des differences formelles dans une analyse de la langue Kikuyu. • 

BUT DU MEMOIRE 

La plupart des etudes phonetiques faites sur le Kikuyu 

concernent les tons du Kikuyu. 

Nous avons donc decide de nous consacrer a un autre 

aspect de notre langue, A savoir le systeme vocalique du Kikuyu. 

Dans notre travail, nous nous bornons A trois sujets du systeme 

vocalique Kikuyu, que nous presentons en trois etapes. 

La premiere &tape sera de montrer le caractere perti-

nent des voyelles dans les enonces Kikuyu (cette etape est prece-. 

dee d'une breve introduction au systeme consonantique Kikuyu). 

La deuxieme etape, qui commencera avec une classifica-

tion des voyelles d'apres leurs caracteristiques physiologiques, 

sera consacree a une illustration et A une analyse d'une des ca-

racteristiques des .voyelles : la duree vocalique. Cette illustra-

tion sera faite par une methode experimentale. 

La derniere &tape sera de montrer come la duree voca-

lique a une incidence phonologique en Kikuyu. 



NOTATION PHONETIQUE 

Nous adoptons dans notre etude les signes de trans-

cription de l'Association Phonetique Internationale (A. P.1.), a 

l'exception du cas de la consonne C de l'orthographe Kikuyu que 

nous transcrivons sous la me:Ne forme C parce qu'elle represente 

trois variantes dialectales. Cette transcription en C n'est paS 

a'confondre avec l'occlusive palatale de la transcription A.P.I. 

qui porte le Mem signe et qui n'existe pas en Kikuyu. 

La transcription africaniste (p.e• The International 

Institute of African Languages and Cultures) pr-6conise un double- ' 

ment de voyelle (VV) pour marquer la voyelle longue, maiS nous 

gardons le symhole A.P.I. (V:) auquel nous somes plus habitués. 

Le signe c>c) indique une opposition phonologique. 

L'asterique (*) precede la transcription d'un nom propre. 

Les signes 7 	---] 	 ] [ 

	

que nous utilisons 

dans peu de cas indiquent respectivement les tons Haut, Bas, Bas-

Haut et Haut-Bas. 



LE SYSTEME CCNSONANTIQUE 

Selon le tableau de L. ARMSTRONG (1), que nous nous 

permettons de modifier legerement, le systeme consonantique du 
Kikuyu se presente de'la maniere suivante : 

:lieux 
:articulatoires  

modes 
articula- : 

toires : 

OCCLUSIVES 

: Sonores 
Sourdes .(nasales +. 
	 prenasal.)* 	 

CONSTRICTIVES 

Sourdes 	Sonores 

: Bilabiales 	/ 	: 
: mb 	m : : r 

: 	rk, ‘.7 	_ 
w . 

' Dentales  

' 
Alveolaires 	t 	nd 	n : : 	r 	. 

: 

Post-alveolaires 	-Pi C :  
: 

: 
Palatales 	: 	

il 	j : 	: 

Velaires 	k 	: Ug 	
.:  

: 	. 

: 

: 	. : 	: 
: Glottales 	2 
: 	 . 	

. 
: 	 : 

Tableau 1 : Articulations consonantiques du Kikuyu 

(1) ARMSTRONG (Lilias F.), The Phonetic and Tonal Structure of 
Kikuyu, Oxford University Press, 1946. . 



Remargues : 

L'occlusive bi-labiale sourde p 	n'existe pas en Kikuyu. 

La serie des occlusives sonores orales qu'on trouve en fran-

cais (par exemple :bdg) existe en Kikuyu sous 

la forme de consonnes prenasalisees (1) (ri-Ob nd 5g) qui 

se caracterisent sur le plan articulatoire par une double 

fermeture et qui fonctionnent come une seule'consonne dans 

la syllabe. 

Exemples : 

nib 	mbura 	 pluie 

yo:mba 	nyamba 	chanson 

mhu 	 cri de detresse 

nd 	nduma 
	

l'obscurite 

kwEL:nda 
	

kwenda 	aimer 

nda 	 ventre 

Ug 	ggo 	nga 	le bois 

moji g,r.  3 	 milnyongoro 	. ver 

/pare 	ngari 	leopard 

(1) Elles sont aussi appelees naso-occlusives, nasal compounds, 
nasal clusters: 



J6 

Dans la parole, cette consonne prenasalisee peut perdre le 

trait de nasalite lorsqu'elle se trouve a l'initiale et elle 

devient dans ce cas une mi-occlusive d3 
Exemples : 

Tjnal 	d3aSai 
	

leiarde 

pamba 	d3amba 	cog 

 

Cette constrictive sonore correspond a la consonne -b- de 

l'orthographe Kikuyu. 

Exemples : 

pa:Pa 	 papa, pere 

mopake 	 tabac 

Cette consonne est souvent realisee come un s7 clans le 

dialecte de Kiambu oa elle a un lieu d'articulation entre bi-

labiale et labio-dentale. SHARP (1) se sert de cette trans-

cription 	pour representer la consonne -b- de l'orthographe. 

cu:Va 	 bouteille 

La consonne a laquelle nous donnons la transcription C con-

respond a la consonne -c- de l'orthographe Kikuyu. Dans la 

(1) SHARP (A.F.), Vowel Length and Syllabicity in Kikuyu in 
African Language Studies, 1, 1960, p. 42-59. 
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prononciation de cette consonne, ii existe des variations 

dialectales. Les locuteurs de la region de Nyeri ont tendance 

a la prononcer come une mi-occlusive tj . Quelques locu-

teurs de Kiambu la prononcent come la constrictive s tandis 

qu'a MUrangfa, par exemple, on a tendance a la realiser come 

un Jr . C'est aussi notre tendance. 
Donc, pour les trois variations, nous gardons le symbole c. 

capi 
	

orth. cabi 	cle 

grand-mere 

L'orthographe du Kikuyu fait une distinction entre la consonne 

prenasalisee velaire 3g et l'occlusive nasale velaire 3 
par un signe diacritique 

orthographe 	transcription 

ng'ano 

ngano 

* fables 

ble 

L'occlusive glottale 	apparait souvent devant une voyelle 

initiale prononcee avec un accent d'insistance. 

aca 	 Non 1 

uma 	 Sortez ! 



PREMIERE PARTIE 
'0••■ •••• •Do 	 mom E.E. 	=E. 
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1.1. ANALYSE PHONOLOGIQUE DES VOYELLES DE KIKUYU 

Chaque langue a ses elements d'epression qui consti-

tuent la chatne de communication humaine. Cette provision d'ele-

ments d'expression est particuliere a chaque langue. En d'autres 

termes, toute langue a son assortiment de voyelles, de consonnes, 

d'unites prosodiques (le paradigme d'une langue) qui fonctionnent 

come des unites minimales de deuxieme articulation et qui sont 

nominees des phonemes. 

Pour definir davantage le phoneme, nous ajoutons que 

cette unite minimale de langue a une valeur fonctionnelle (dis-

tinctive) et qu'elle se definit negativement par le fait de ne pas 

etre un des autres, et positivement a l'aide de ses traits distinc-

tifs. Dans la parole, cette unite distinctive-est representee par 

des elements phoniques (des sons), mais ii faut retenir que les 

. phonemes ne sont pas des sons, mais des unites linguiStiques 

abstraites. 

Les phonemes se coMbinent sur le plan horizontal pour 

former un enonce, un syntagme, un mot ...,. et chaque individu con-

nait d'avance la distribution des phonemes de la langue qu'il par-

le, et il connait egalement quels phonemes ii faut pour former un 

enonce pa un "signifiant") donne. 
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"Le systeme des phonemes, tant sur le plan du 
paradigme que sur celui du syntagme, est un 
ph4nomene social, qui existe dans la conscience. 
du sujet parlant comme un certain nombre de pos-
sibilit6s de differenciations et de combinaisons 
de sons 	 " (1). 

Lorsque nous tentons de formuler une analyse phonolo-

gigue des voyelles du Kikuyu, nous avons comme but d'identifier 

des phonemes vocaliques et de les classer selon leur fonction 

clans la langue. 

L'identite d'un phoneme ressort des oppositions clans 

lesquelles le remplacement d'un phoneme avec un autre changerait 

la signification du mot. 

Cette methode d'opposition nous permet d' identifier 

7 phonemes vocaliques qui sont phonologiquement pertinents clans 

la langue Kikuyu. 

(1) MALMBERG, 1971, p. 9 
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1.2. INVENTAIRE DES PHONEMES VOCALIQUES 

i 	Icoti:ra 	donner un appui A quelque chose 

vte:ra 	6tre absent 

lcotE:ra 

	

	parfumer l'interieur d'une gourde avec la 
fumee de miter() (1) 

a 	, t,  ota zra 	conseiller 

9 	sot,:ra 	separer les bons des mauvais 

cSolto:ra 	durer, vivre longtemps 

Totu:ra 	avoir mal 

Ces 7 phonemes correspondent aux voyelles de l'ortho-

graphe kikuyuiieaoau, qui peuvent'etre realisees 

comne des voyelles longues ou breves. 

Pour des raisons de commodite, nous avons choisi dans 

les exemples ci-dessus les voyelles longues, un choix qui nous a 

paru parfait pour demontrer la pertinence des timbres vocaliques. 

Ce choix de voyelles longues nous a permis de constituer pour cha-

que voyelle un entourage consonantique identique puisque les 7 

voyelles sont toutes entourees de /t/ et de /r/. Les 7 enonces re-

presentent la m6me categorie grammaticale (verbe a l'infinitif) et 

toutes les 7 voyelles constituent la voyelle radicale de chaque 

mot. Toutes les 7 voyelles sont dites sur un ton bas : le seul in- 

. convenient:est que la derniere syllabe deVoto:ra porte un ton haut 

tandis que les autres syllabes finales Ont up ton bas. 

(1) matero : arbre africain (olea africana) 
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D'autres exemples d'oppositions  

ita 	etrangle 	 eta 	appelle 1 

5gari 	un phacochere 	ngare 	lopard 

e 
tin 	laisse ! 	ta 	attrape, piegel 

i c›cD a 

ini 	le foie 	 ma 	chante 1 

mira 	mouche-toi ! 	mara 	les intestins 

ogi 
	

mouche(s) 
	

ag -) 
	

bouclier 

ogui 
	

chien 	 Dgu 
	vetement, robe 

•1 	U 

ma 	chante ! 	 una 	casse I 

j. c 	o 

jgi 
	

mouche(s) 	TO 	du bois 
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c‹).. zero 

ihe:nde os 	 he:nde 	ere 

e c>c) E 

koheha ramasser l'excrement 
	

kohEha 	6tre froid 

e 

e 	la terre, monde_ 	psa 	pitie 

yere porc chgtre 	Tare 	leopard 

Swe:ta appeler 	 se chauffer 

e 	u 

korema cultiver 	koruma 	insulter 

"se 	terre 	 0 	ennemi 

8 cic, a 

VE:Ia chercher 	 gouverner 

jniqa 	bon 	 jpjap 	nudit4 
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c.o.= zero 

EhEra 	retire-toi I 	hEra 	repens-toi 

0.c D 

0 hEra 	pardonner 	.2 h 3ra 	d4noue ! 

5gEr 	deggts 	5g or ..1 	le coeur 

c,..=. u 

ndEru 	barbe 	 nduru 	4cureuil 

kohEra repentir 	 kohura 	semer 

CNc, 0 

potEma cou per 	 icotoma 	envoyer 

a 

pj ara 	les mains 	Jo ora 	fourreau di4p4e 

mara 	les dntestins 	maru 	les genoux 

kapuri cimetiere 	kupuri 	serrure 
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a 	c..c, o 

la 	pitia 
	

I() 	ennemi 

aka 	bgtis 1 	 oka 	vi ens ! 

a 	fc..=3 zero 

gouverner 	a 	pitio 

U 

Dgli 	.pagne 	 ugui 	chien 

lpru 	busard 
	 guru 	la tortue 

orz, 0 

5g3 	
bouclier 	5go 	du bois 

sokra rencontrer 	rkora 	grandir, vieillir 

nduma 	loobscurita 
	

ndoma 	envoie-moi 

-tutu 	la rouille 	Soto 	lloreille 

)1 
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1.21 Fonctions des 2honemes vocaligues du Kikuyu 

Dans les oppositions que nous venons de demontrer, 

chaque element vocalique, par le fait qu'il est distinct de tous 

les autres, contribue a identifier un not -enonce, signe- par op-

position a tous les autres. C'est la la fonction distinctive ou 

oppositive des phonemes. Les 7 voyelles du Kikuyu peuvent assumer 

aussi des fonctions contrastives. 

"Lorsqu'ils contribuent a faciliter, pour l'au-
diteur, l'analyse de l'enonce en unit4s suc-
cessives" (1). 

Les differences morphologiques s'indiquent par des 

desinences vocaliques. 

/i/ 

La voyelle /i/, lorsqu'elle est ajoutee A la radicale d'un 

not et separee de ce mCeme not par un trait d' union, au no ins dans 

l'orthographe, indique l'imperatif de la 3eme personne du pluriel. 

ma-i 	chantez I 

lisez ! 

k2ma-i 	dormez ! 

/E/ 

L'imperatif du verbe pronominal se termine toujours avec la 

voyelle /E/ 

wermbE 
	

lave -toi 

motomE 	 envoie-lui 

(1) MARTINET, 1960, p. 52. 
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La terminaison de la forme indicative du verbe est 'avec 

a 

ne rgchE 
	je donne (je vais dormer) 

ne mekohE 	us donnent (us vont dormer) 

ne 5go)sie 	je pars (je vais partir) 

matiVol_e 	us ne partent pas 

ndEkorea 	ii ne mange pas 

La forme subjonctive se termine avec les voyelles .  

E 

orE:nda 	ie 	tu veux que j'aille 

n z 	mohaka morjE 	• il taut que vous man giez 

La forme infinitive du verbe se termine avec la voyelle /a/ 

kohanda 	semer 

(6)0t a I iz5 a 	furrier 

koheta 	chasser 
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1.22 Le statut Ehonemique  de ZE  et de  6.1/ 

Sur le plan phonologique, les deux "semi-voyelles" 

fonctionnent come des phonemes consonantiques. Dans certains cas, 

elles occupent seules la position C (de la consonne) de la syllabe, 

soit a l'initiale : 

jV 	p.e 	ja 	de (possessif) 

NAV 	p.e 	NAE 	lui, elle 

soit come des elements intervocaliques : 

VjV 	p.e 	prends ! 

VWV 	p.e 	awa 	pere 

L'identite phonematique de l'une ressort d'une opposi-

tion avec l'autre : 

aya 	awa 	ceux-ci 
	

pere 

ndaya 	ndawa 	long(ue) 
	

medicament (s) 

/w/ et j peuvent commuter avec zero : 

ndaja 	long 	nda:- 	poux 

ndawa 	medicament 	mdaL- 	pow' 

tine des fonctions des deux semi-voyelles est demarca-

tive lorsqu'elles evitent la rencontre de deux voyelles identiques 

y, elles facilitent .ainsi la syllabation du mot. 



-227 

Cet emploi des semi-voyelles come des elements inter-

vocal iques de demarcation syllabique est a la base d' tine diffe-

rence morphologique entre la langue Kikuyu et le Ki-embu, langue 

voisine au Kikuyu. Le Ki-embu elimine les semi-voyelles et se sert 

d'une voyelle longue qui est etalee dans deux syllabes. 

Exemles : 

Kikuyu 	 Ki-embu 

aya 	ceux-ci 	 a:- 

kofaja 	partager 	 kott:- 

ta:wa 	lampe 	 ta:- 

* tekojo 	GiKOYO 	 Veko:- 

Les semi-voYelles sont parfois precede-es dans la syl-

labe par des consonnes et il est difficile de dire si elles consti-

tuent tin element vocalique entre la consonne et la voyelle qui suit, 

ou tin element consonantique qui-precede la voyelle. Elles sont ega-

lement difficiles a delimiter dans les traces. 
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1.3. DISTRIBUTION DES PHONEMES VOCALIQUES 

Tbutes les unites phonematiques d'Une langue, qu'elles 

soient des phonemes consonantiques ou vocaliques, ou m6me des pho-

nemes prosOdiques (prosodemes) là oa ils sont fonctionnels (comme 

sont les tons dans la langue Kikuyu), se combinent les unes avec 

les autres pour former des unites superieures (syllabes, mots ....). 

Cette combinaison des phonemes est dictee par des regles propres A .  

chaque langue. Le terme distribution reere donc a des possibilites 
de combinaison des phonemes et leur apparition dans des contextes 

differents. 

La_syllabe 

Ce terme phonologique est donne a une combinaison ele-

mentaire des phonemes dans la chaine parlee. La syllabe, qui de- 

• vient donc une unite plus superieure que le phoneme, est constituee 

d'un noyau et eventuellement d' elements marginaux. Dans la majorite 

des cas, ce noyau comporte au moins un element vocalique (V). et les 

elements marginaux sont touj ours les consonnes (C). 

MALMBERG (1971) definit les consonnes et les voyelles 

par leur fonction dans la syllabe : 

"Dans une langue donnee, est voyelle tout 414ment 
dlexpression qui, a lui seul, peut former une 
syllabe (et par la, generalement aussi des unit4s 
superieures, des "mots" par exemple), tandis que 
tout e'le'ment qui (...) exige la presence d'au 
moms un olement de llautre type est class4 come 
consonne" (p. 57). 
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1.31 La structure syllabique en Kikuyu 

La syllabe Kikuyu prend la forme CV (consonne/voyelle); 

c'est-a-dire que la matrice syllabique peut'etre divisee en deux 

parties (C et V), dont la premiere, mais jamais la seconde, peut 

manquer. Donc, la syllabe Kikuyu est uniquement libre (ouverte) et 

peut etre totalement vocalique. 

Dans la position (C) de la syllabe, on trouve n'importe 

quelle consonne du systeme Kikuyu (voir tableau 1) et aUssi les 

semi-voyelles /w/ et /j/. 

La position (V) peut etre qualitativement simple ou . 

coRplexe. Elle est dite simple lorsque la voyelle dans cette posi-

tion est une voyelle pure, C'est-a-dire qu'une seule qualite (tim-

bre) est pergue pour cette voyelle ; mais elle pout etre breve ou 

longue. Une position (V) complexe a deux ou trois qualites vocali-

ques pergues, mais d'une quantite breve. Ii s'agit ici des voyelles 

diphtonguees ou triphtonguees. 

- Diphtongues ou groupes de voyelles  

Ii y a un manque de rigueur en ce qui concerne 

,

'ana- 

lyse phonologique des sequences de voyelles successives faisant 

partie d'une meme syllabe. A ce propos, il existe differentes ter-

minologies pour ce phenomene : au cours de nos recherches, nous 

avons constate une distinction entre "groupe de voyelles",, "vowel 

glide" et "v4ritable diphtongue". 
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Les groupes de voyelles peuvent occuper la 'position 

(V) de syllabe sans qu'ils soient des diphtongues ou des glisse-

ments vocaliques. Par contre, la definition d'une diphtongue par 

MALMBERG (1971) come 

"un noyau de syllabe qui comporte deux valeurs 
de cible" (p. 129) 

ne seMble pas distinguer entre veritable diphtongue et groupe et 

glissement de voyelle. 

"Si le point de depart et le point d'arrivee 
rappellent assez nettement les timbres . de deux 
voyelles differentes de la langue, sans qu'il 
ait deux syllabes, c'est une diphtongue" (1). 

Nous presentons ci-dessous l'inventaire des coales-

cences de segments voCaliques a l'interieur d'une mare syllabe. _ 

Seguence de deux elements vocaligues 

ie 	iE. 	ia 	io 	io 	iu 
ei 	e 	ea 	eo 	eo 

Li 

ai 
i 

Oi oe oE oa o 5 

ui ue uE ua u 	uo 

Seguence de trois elements vocaligues 

iei 	iEi 	iai 	ioi 

eEi 	eai 	eai 

uei 	i]Ei 	uai 	uai 	uoi 

oEi 	oai 	oai 

(1) CARTON, .1974, p. 235 
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Veritables di2htongues 

Nous considerons come veritable diphtongue tout groupement d'une 

voyelle d'aperture minimale avec celle d'une aperture maximale et 

dont le groupement ne s'entend pas come semi-voyelle + voyelle 

(ceci'est le cas lorsque la sequence monosyllabique consiste en 

2 voyelles de timbre tres voisin : p.e eE devient /jE/, uo de-

vient /wo/ ...). 

ai 
	

ia 

ei 

Sont donc des veritables diphtongues : 

Exemples : 

ai-re: -tu 	les filles 

*cai-na 	la Chine 

cia-na 	les enfants 

ke-ti-ria 	l'obstacle 

il vient de dire 

tous 

ageiep 	j'ai mis 

kei-ho . 	man gouste 

Tandis que ARMSTRONG (1946) constate que les diphton-

gues sont etrangeres a la phonologie bantoue, mais qu'elles peuvent 

&tre presentes dans certaines realisations individuelles, WESAMANN 
19?,3 
(18.44 cons tate que oa 	iu 	eo sent des diphtongues en Kikuyu. 

SHARP . (1960) appelle diphtongue toutes les sequences vocaliques 

suivantes : 
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ie eE ue oe 

iE ea uE oE 

ia eo ua oa 

i 3 

i0 

U 3 

U0 

0 - 

Ii serait donc interessant de voir si des phoneticiens 

du Kikuyu distinguent entre groupe de voyelles et veritable diph-

tongue. 

1.32 Observations 

Nous constatons que les phonemes vocaliques du Kikuyu_ 

ont une distribution tres variee. us apparais sent tout d'abord 

clans un entourage consonantique de differents types : 

entourage de consonnes sourdes 

hiti 	hyene(s) 

kehED 	un cadeau 

ta:ta 	tante 

huk 	taupe 

entourage de consonnes sonores non-nasales 

papa 	pere 

mechanceto 

ro:ri 	une marque 
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C) entourage de consonnes nasales 

yaula 	tomates 

mu:ma 	serment 

ni:hi 	petit 

3an 	des contes 

d) entourage de consonnes prenasalisees 

injaydo 	vaccination 

macE:MbiE 	mais 

gig 	 le cou 

ndundu 	hibou 

Dans la syllabe, les phon'emes vocaliques occupent gale-

ralement la position post-consonantique (CV) faisant que la voyelle 

est toujours en finale de syllabe,. 

nda 	ventre 

V • 	ennemi 

et lorsqu'elle se trouve a l'initiale du mot, cette voyelle pa 
groupe de voyelles) doit constituer a elle seule la syllae : 

a-ndo 	les gens 

i-tu 	un nuage 

ai-re-tu 	les filles 
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Ensuite, les phonemes vocaliques se rencontrent soit 

dans la meme syllabe (come c'est le cas de voyelles diphtongudes 

et . triphtonguees), soit dans des syllabes conseoutives ou la vo-

yelle finale d'une syllabe renContre la voyelle initiale de la 

syllabe suivante. Cette rencontre peut etre a l'interieur d'un 

meme mot (ro:-a, /e Cuir; i-ri-a, lait). 

Ii existe des limites en ce qUi concerne la rencontre 

de deux voyelles de syllabes voisines. Dans,certains cas, deux sons 

vocaliques de deux mots voisins refusent de co-exister, l'un a cote 

de l'autre, et le resultat est la creation d'une voyelle (simple ou 

conplexe) monosyllabique. Ceci apparait lorsqu'une voyelle rencon-

tre une autre voyelle de timbre different. La rencontre de deux vo-

yelles identiques merle a une voyelle longue de ce meme timbre. La 

phrase eta ap:ri appelle les hommes ! est realisee dans la parole 

eta:V:ri : la syllabe initiale _a_ du deuxieme moneme est assi-

milee a la derniere syllabe du premier moneme. 

1.33 Sequences impossibles de voyelles dans une 
meme syllabe 

-ae- 

• La voyelle finale /a/ n'apparait normalement qu'avant les voyelles 

initiales /1/ et /a/ 
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hors contexte 	 en contexte  
(dans l'orthographe) 	 (dans la parole) 

pata ilia 	quatre dtoiles 	jnjatalpa 

eta ando 	appelle les gens ! 	eta:ndo 

Lorsqu'une voyelle /a/ finale rencontre la voyelle initiale /e/ 

breve, ii y a elision des deux voyelles, et une voyell4Ekgene-

ralement longue, en resulte. 

Exem2les : 

hors contexte 	 en contexte 

pata emwE 	une etoile 	jajatE:mwE 

mekara ena quatre bracelets 	meka9E:na 

ikomi na ena 	quatorze 	ikomi nE:na 

/Tjatia ey. / 	ce lion -1a 

a (prefixe pronominal de 3eme personne singulier)+ voyelle radi-

cale e (?.e eta) du passé = E: 

/E:tirE/ il a appele 	et non pas /a etirE/ 

La sequence ae: existe, mais comme sequence disyllabique 

/mekarla e:re/ 
	

deux bracelets 

/pata 
	

l'etoile est la 

/mefo:nda e:ha/ oà sont les jardins.? 

* elision du deuxieme element vocalique d'une diphbongue 
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Exception : 

La voyelleNrefuse de rencontrer la voyelle initiale longue/e/du 

locatif /e:rea/./es voila (articles eloignes determines). Dans ce 

cas, ii y a elision des deux voyelles /a/ finale et /e:/ initiale. 

et  la voyelle E: en re- suite. 

meSo:nda e:rea 	ces jardins-la 	meSo:ndE:rea 

ao 

La sequence monosyllabique -ao- n'existe pas.  en Kikuyu. Lorsque 

la'voyelle finale/a/d'un mot isole rencontre en contexte la voyelle 

initiale /o/ du mot suivant, il en resulte la voyelle longue 0 : 

hors contexte 	 en contexte 

diabord ii faut que 
amba agie tu partes 

J10:9goja ocoro une gourde de bouillie 	slonro,p:coro 

mokaga ocio 	ce bracelet -la 	mokaT:cio 

a (3eme personne du singulier + o radicale de verhe = 

a + oka 

La sequence ao: est possible thile en Contexte 

na o:kE 	et puis tu viens 

tore:aVa o:ke 	nous man geons du miel 
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Excmtion : 

Dans le cas de la voyelle/o/du demonstratif o:rea (article eloigne 

determine), la voyelle/a/finale etAnitiale du demonstratif sont 

remplacees par la voyelle:): 

map:nda o:rea 	ce jardin -la 	mo.go:ndo:rea 

morata o:rea 	cet ami -la 	morat:rea 

SO 

Dans une sequence monosyllabigue, la voyelle/E/ne rencontre que la 

voyelle/i/et la voyelle/E/ 

Se, ga, Eo, Eu sont des rencontres impossibles en Kikuyu. 

Quand la voyelle finale E est suivie en contexte de la voyelle ini-

tiale/O/du not suivant, le resultat est un groupe de voyelles /ez/ 

qui est monosyllabique et dont le deuxiC'me element /o/ est plus 

proeminent que le premier. 

Exem2les 

mocE:re oyo 	ce riz 	mocE:re yo 

monEnE omwE 	un chef 	monEne mNE 

moatE oyo 	ce pain 	mopte3yo 
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La sequence E + o: se rencontre en disyllabe 

tS o:ma 	jette la fourchette ! 

hE o:ke 	donne-moi du miel ! 

sauf dans le cas du demonstratif o:rea 

mocE:rE o:rea 	ce riz -la 	mocEreorea 

mocEE o:rea 	cette mauvaise herbe 	mocES'eorea 

--oe 

Dans une monosyllabe, la voyelle /o/ est suivie de /i/ et de /o/ 

La voyelle finale /o/ .et la voyelle initiale (breve) /e/ tombent 

en contexte et la sequence-oE-en resulte, dont le deuxieme element 

E est plus proeminent et dont la transcription prend quelquefois 

la forme /wE/ 

Exemples 

hors contexte 	 en contexte 

mehendo ena 	qua tre cordes 	mehendoEna 

huko emWE 	une taupe 	hukoEMwE 

miuto ena . 	quatre oreillers 	miutoEna 

Lorsqu'il s'agit de la voyelle longue e (3+ e:), ii n'y a pas de 

changement, meme dans le cas contextuel. 

mehendp e:re 	deux cordes 

mbn., e: hea 	le buffle.a . des cornes- 



* 	• pprDSE uma 

*vatDipE uSa ohorD 

Njoroge, sors ! 
	jjreiina 

Gatonye, dis au 	vato:pe3i5A:h3r.3 
revoir ! 
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-au- 

Dans une monosyllable, la voyelle /a/ precede /i/ et /a/ 

En contexte, finale /a/ + initiale /u/ = i. 

Par exemple, les prefixes qui ont /a/ come voyelle finale, lors-

qu'ils rencontrent la voyelle /u/ a l'initiale du radical, la 

diphtongue /0i/ en resulte. 

hors contexte 	 en contexte 

a uma .pja 	il est sorti dehors 	imajpja 

* waci:ra uma To:mbe 	Wacira, sors de la 	waci:rimalombe 
maison'! 

aka up 	ii dira 	akoiga 

Par contre, finale /a/ + initiale /u:/ est realisable meme en 

contexte. 

* waci:ra u:ma no:mbe 	Wacira, tu etais dans la maison 

3ya u:)Si 
	

prends le fil ! 

-Eu- 

Voyelle finale /e/ + voyelle initiale /u/ = eoi (triphtongue) 

Exemles 
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Mais la rencontre voyelle finale /E/ + voyelle initiale/Wlest 

possible : 

-6at3TE u:mayja 	Gatonye, tu etais dehors ! 

-Ea- 

voYelle finale /6/ voyelle initiale /a/ = /ea/ en contexte, le 

premier element (/e/) etant plus proeminent que le deuxieme. 

Exemles .  

* sij3r3t4E andeka 	Njoroge, ecris ! 	,03r3-ebandeka 

ken-ffiE atere 	Saches donc gue 
	

kemEpeatere 

Lorsque la voyelle finale /E/ fait partie d'un groupe de voyelles 

en coalescence monosyllabique, il y a- elision de cette voyelle a 
la rencontre de la voyelle initiale /a/ 

Faisons l'eloge tokumiE areDsi 	
des ergers tokumiarei/i b  

ogiVE ando 	Tu dis bon jour 	ogi4iando 
aux gens 

voyelle finale /6/ + voyelle initiale/ylongue ou breve) = eo 

mahE 3:na3 	donne-les aussi 	mahe3:na3 

mwe:rE 3kE 
	

dis-lui apr6s-demain 	mwe:re3kE 
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Lorsgue cette voyelle/E/est le deuxieme element d'une sequence 

monosyllabigue, elle disparait a la rencontre de la voyelle ini-

tiale /0/ 

ahikiriE 

mwettE 	erudE 

atokettE o ',Ise • 

il les a mariees 
toutes 	ahikiri :F.  

demande-lui un seul... 	mwetio:emwe. 

ii ressemble seulement atoketioiE 
A son pere 

Voyelle finale /3/ + initiale /a/ (longue ou breve) = oa, le deu-

xieme element etant l' element proeminent. 

waYi3mo a:kE, 	ses co116gues 	wanmoa:kE 

a-61 o atato 	trois sorciers 	apa:tato 
guerisseurs 

Quand la voyelle finale //fait partie d'un groupe de voyelles mono-

syllabigues ou lorsgu'elle est l'element final de la syllabe 

//  C SV V 1/ (1) (p.e 	cette voyelle disparait a la 
rencontre de la voyelle /a/ et seule la wyelle/abgeneralement al-

longee, est realisee. 

arutw ana:nu 

angeoka 

les mechants 41eves 	arutwa:na:nu 

si ton pere .  vient 	 Wa:ngeoka 

   

(1) syllabe = consonne "semi-voyelle" 4. voyelle 
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/o/ final + /El initial = oE (wE) 

a'S 6.:e 
	

les jeunes sorciers 	apElp 

La rencontre nE est possible dans un mot disyllabique 

,pj36 ? 	je prends ? 

Lorsquellest le deuxieme element vocalique d'une syllabe elle 

disparait devant E et E: et seule la voyelle E longue est pergue. 

netw3 EltE pour guoil appelle... ne1W6:tE 

arutw 6:8a les 41eires sages arutWEI:16 1a 

'>.i3fewa 61-1 ,  ton pare est la -)SaSwE:h 

ou, oo 

La voyelle finale /o/ refuse de faire une monosyllabe avec les 

voyelles initialeslu/ et /.,/, et les rencontres -ou- et.o-Ilfont 

partie de deux syllabes. 

*letao uma 	 sors 4 

hE mo:ndo u:malo:ko 	un homme etait ici 

Le suffixe de l'infinitif ko7 ou 	perd la voyelle/o/a la ren- 

contre de la voyelle radicale/ubet/u:/en resulte. -  

ko + uruSa 	 ku:rla 	 remuer 

ko + up 	 kula 	 dire 

ko + uma 	 ku:ma 	 sortir 
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Lorsque la voyelle radicale du verbe est/./, le groupe/u 0/en 

resulte. 

ko +.na 	kunna 	voir 

ko- + ha 	kunha 	attacher 

ko + n hx-a 	ku,h3ra 	denouer 

--00 + ta 	-6'uta 	se chauffer au feu, 
au soleil .... 

Dans une sequence monosyllabique, la voyelle /e/ apparait devant 

toutes voyelles sauf /u/. 

En contexte, voyelle finale /e/ + voyelle initiale/up iu. 

ne nde uma 	je sort irai 	nendiuma 

are qa oh3r3 	il dira au revoir 	ariuro:hrn 

* , joke uma yo:mba 	Njaki, sors de la 	fijokiurnallo:mba 
maison ! 

La sequence e+ u: fait partie de deux syllabes differentes. 

* .rjoke u:Ipo:nih 	Nj2kI, tu etais dans la maison ! 
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1.34 Distribution des voyelles Kikuyu dans des 
contextes_Erosodigues  

Dans les pages precedentes, , nous avons essay -6 de mon-

trer d'une part comment le phoneme vocalique etait determine et 

fonctionnellement decrit, et d'autre part comment ce phoneme se 

combine avec un autre phoneme vocalique ou consonantique, phonemes 

parfois nommes phonemes segmentaux. L'analyse de la langue parlee 

connait aussi des phonemes dits supra -segmentaux qui sont des pro-

sodemes. 

D'apres MARTINET, 

"On classe dans la prosodie tous les faits de 
parole qui n'entrent pas dans le cadre phone-
matique, c'est-a-dire ceux qui echappent, d'une 
facon ou d'une autre, a la deuxieme articula- 
tion. Physiquement, ii s'agit en general de 
faits phoniques necessairement presents dans 
tout enonce pane" (1) 

Ces faits phoniques sont 

l'accentuation (la mise en valeur d'une syllabe par rapport 

a d'autres syllabes du mot), 

1' intonation (variation musicale ou melodique d'une phrase, 

manifestee par la variation de frequence, 

les tons, qui se caracterisent par des variations de registres 

melodiques a l'interieur du mot. 

(1) MARTINET, 1960, p. 77 
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1.1 L'accent 

Nous avons dit ailleurs que l'accent en Kikuyu tombe 

en general sur la syllabe penultieme ; dans des cas peu nombreux, 

ii tomhe sur la derniere syllabe, p. e 	(*) la salete 

irio la nourriture (le manger). 

Dans quelques mots empruntes de l'anglais, 1' accent 

peut tomber sur la premiere syllahe non penultieme : 

ma:nepja 	(angl. "manager") 
	

directeur 

Ceci dit, chacune des 7 voyelles du Kikuyu peut subir 

1' accent puisque chacune peut occuper toute position syllabique. 

2.1 Les tons 

Le Kikuyu appartient a la categorie des langues dites 

a tons, une realite physique utilisee a des fins distinctives sous 

la forme d'unites discretes au m6me titre que les phonemes. Des 

mots autrement identiques se distinguent par le seul trait de tons,. 

ou de la succession de hauteurs melodiques. 

Nous identif ions 4 tons en Kikuyu : 

ton haut (H) [ 

ton bas (B) 

-.ton bas-haut (B'H) 

ton haut-bas (H'B) 

(*) Nous soulignons la syllahe accentuee 
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qui s'opposent dans les paires suivantes : 

/ 
Ve:k 

aria 

i:ria 

ku:ra 

mwa:ki 

— 
ndarE.  

) acte, action 

du lait 

ceux-la 

pleuvoir 

le feu 

gue je compte.. 

-db:kp (--) 	pipe 

iria 
	

lac, mer, 
oc6an 

I ,-,'  

i:ria 	les voila ! 

ku:ra 	le vote 

mwa:ki 	bgtisseur 

ndarE 
	

des fraises 

Distribution des 4 tons 

Les deux tons has et haut ont une distribution libre 

clans les mots puisqu'ils se trouvent sur toutes positions syllabi-

ques, syllabes de voyelles longues ou de voyelles breves, syllabe 

de voyelle simple ou de groupe de voyelles. 

- ton bas 

sur voyelle breve 	sur voyelle longue 
groupe de voyelles 	+ groupe de voyelles 

ndirica 	fenetre 	lsleta:nda 	un lit 

mohiki _ 	la nouvelle mariee 	kehu:ri 

araika 	les anges 	rocue:re 	un poil 

chiffon A 
4pousseter 
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- ton haut 1://3 

voyelles breves 	voyelle longue
groupe de voyelles 

/ 
maIar 	ciseaux 	 :npria 	commergants 

kupuri 	serrure 	 kera:to 	chaussure 

/ 
mavta 	l'huile 	mopi:ra 	ballon 

/ z 
purana 	pullover' 

- ton haut-bas-E--^- 3 / 

Pour ce ton, nous avons remarque sa tendance generale d'apparaitre 

principalenent clans la Syllabe plenultieme portant une voyelle lon-

gue ou uh groupe de voyelles. Mais il est quand mate faux de con-

clure que chaque syllabe penultieme de voyelle longue. porte le ton 

haut-bas, car ce n'est pas le cas : cette syllabe peut porter un 

des trois autres tons. 

Nous avons remarque . egalement que cette syllabe - portant le ton 

H-B est suivie d'une syllabe finale portant un ton B . 

Exem2les 

— 
maca:ni 	feuilles de the 

mEci:ria 	la pensee 

a:ni 	assiette(s) 

ku:ra 	le(s) vote(s) 

omo:Isp 	aujourdthui 
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A la suite de fusion entre deux voyelles identiques, ce ton H-B 

peut appar.jitre. 

hors contexte 	 en contexte 

me a:ce ena 	4 pieds de patates 	meewa:ce:na 

Dans des cas rares, ce ton peut tomber sur une syllabe vocalique 

initiale longue et non penulti ,6me, lorsque cette syllabe designe 

la 3eme personne au singulier dans le passé ou le passé simple. 

/ 
o:ru 

/ 
:kirE wiki 

mais 

/ 
Ekata o:ru 

il a fait du mal 

il est venu tout seul 

il fait (toujours) du mal 

il est venu (ii n'y a pas longtemps) 
tout seul 

- ton  bas-haut  

Ce ton, tout come celui que nous venous de considerer, a une 

distribution limitee a la syllabe penultieme de voyelle longue 

lorsqu'il s'agit de la forme imperative du verbe, et a la derniere 

syllabe accentuee. 
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. Syllabe penultieme longue 

-- 
ta:ra 	donne de conseil 

ha:nda 	seme I 
-- 

)kgDSia 	salue 

. Syllabe finale accentuee 

roko 	bout de bois 

	

* karioki 	KariiThi 

iri • 	la nourriture 
— 	. 
rika 	entre ! (dans un trou, dans l'eau ...) 

L'assindlation des tons se fait dans la langue Kikuyu : les tons 

d'un not clans un contexte peuvent changer lorsque ce not entre 

clans un autre contexte, p.e. 

ndaka 
— 

oj a ndaka 
/ 

ndaptuliE ndaka 

la boue 

prends la boue ! 

n'entre pas avec la boue (aux pieds) ! 

3.) conclusion 

Que les voyelles aient electivement une fonction syl-

labique (par .opposition A des oonsonnes qui sont assyllabiques ou 
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marginales A la syllabe) implique qu'elles soient egalement le 

support d'une realisation tonale. 

Que les 7 voyelles du Kikuyu puissent occuper toutes 

les positions syllabiques implique que chacune puisse porter un 

des 4 tons du Kikuyu. 
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1.4. Y A7T-IL UNE HARMONIE VOCALIQUE EN KIKUYU'? 

Dans ce chapitre, ii s'agit de voir si, dans la distri-

bution des phonemes vocaliques du Kikuyu, il existe une correspon-

dance entre la voyelle de la premiere syllabe et celle de la syl-

labe suivante dans un mare mot. Ii s'agit donc du phenomene de 

P . harmonie vocalique 

Ce sujet (l'harmonie vocalique) slintegre dans les 

analyses des systemes vocaliques, et il serait donc justifiable 

de le considerer dans notre etude et de voir si ce phenomene 

existe dans le systeme vocalique du Kikuyu. 

Dans son article paru dans Afrique et Langage, n°  4, 

2eme semestre 1975, TCHAGBALE constate que le principe d'harmonie 

vocalique dans les langues africaines ayant ce phenomene est le 

suivant : chaque systeme vocalique se scinde en deux sous-systetes 

a) et b). Dans un systeme a 7 voyelles (come le systeme Kikuyu), 

les deux sous-systemes seraient les suivants : 

a) 
	

b) 

a 

Chaque mot (syntagmel moneme) doit comprendre uniquement 

les voyelles d'un des deux sous -systemes. 
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Le systeme Kikuyu echappe au principe d'harmonie 

vocalique tel qu'il est defini ci-dessus puisqu'il y a une inter-

action des deux sous-systemes : la premiere syllahe et la syllabe 

suivante peuvent avoir n'importe queue voyelle. 

Exemles  d'interaction de sous-systemes a) et bl 

pere de 

sauce 

les eclairs (de foudre) 

garde-manger 

hEni 

it,k0 	ecorce (d'arbre) 

hi'SD 	les reins 

iti 	 la nuque 

hxd 	klaxon 

pagne 

ira 	hier, neige 

vima . 	'Line bouillie dure 

wari 	phacochere 

mar* 	bananas 
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lurE 	les fourmis 

ndEru 	la barbe 

huh ., 
	

les vents 

ru: 0 
	

la douleur 

41ephant(s) 

Ip:ndu 
	

Mouton(s) 

U 	 a 

mhura 	la pluie 

mu:ra 	lichen 

mheru 	les ccites 

matu 	les nuages 

e 	E 

meEfla 	les jours 

merE:N6i 	cannes 

mE4re 	deux 
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kerot 	un reve 

kerrE 	signature, griffe 

une amende 

les sages 

e 

e 	a 

JO era 	chemin 

wema 	(type de) singe 

ware 	14opard 

mboare 	• 	clan 

motEni 	visiteur 

mocE: rE 	le riz 

idEro 	blanc 

motIka 	vohicule 

mor.D 	une sorte de houe en bois 

to:ndo 	parce que 
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o 	a 

moSa60 	 un collier 

0th 	 un arc 

mwa:to 	 une ruche 

• amo 	 animal 

En m6me temps, les mots Kikuyu peuvent comprendre uni-

quement les voyelles d'un des deux sous-systemes, et nous donnons 

ci-dessous quelques exemples : 

Sous -systeme al 

mille 

piripiri 	piment 

i6kuku 	une bosse 

75uti 	envie toile de manger 
quelque chose 

e 

.?s :re 	dette. 

ike:ndo 	la palme 

ite 	chaises 

men i 	racines 

te:ri 	la terre 
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ipro 	15-haut, ciel 

mhori 	chevre 

mori 	une racine 

U 

Ipuru 	tortue 

e 

9gundk3 	couvercle 

kerumi 	malediction 

0 

. yju:ko 	les cancans 

motu 	farine 

e 

mete 	arbres 

ndere 	recipient dans lequel les 
graines sont pilees 
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e 	o 

kepoyo 	flacon, gourde 

mote 	un arbre 

0 	0 

rook° 	poules 

rrigororo 	mouette 

Sous-systeme b) 

E 	E 

mbEtZ 	bague 

E 

hEh 
	

le froid 

nouvelles, bavardages 

iivsE 
	

mauvaise herbe 

E —> a 

ydqa 	bon 

ndESWa 	boeuf 

ndare 	bale 

rigware 	 perdrix 



tisserin 

buffle 

a 
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mb4h0 	legume(s) 

pDka 	serpent(s) 

sorciers-guerisseurs 

a 	a 

aka 	les femmes 

jnj ata 	etoile(s) 

Dans les exemples precedents, nous illustrons le fait 

que chaque voyelle accepte dans la syllahe suivante (ou dans les 

syllabes suivantes) toute voyelle y compris la voyelle identique : 

et puisqu'en Kikuyu, toutes les voyelles sont compatibles entre-

plies, ii n'y a aucune possibilite de constituer des categories de 

voyelles phonologiquement complementaires. C'est ainsi que nous 

pouvons dire que le principe d'harmonie vocalique ne s' applique pas 

en Kikuyu. 
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JACOBSON confirme notre constatation puisqu'il 6crit : 

"This phonological phenomenon known as vowel 
harmony, is relatively uncommon in the languages 
of the world, with only 3 language families ha-
ving it as a common occurrence 

Ural Altaic Language family of Eurasia 
(Finnish, Turk, Mongolian, Hungarian) 

Niger Kordofanian 

Nilo-Saharan Languages of Africa" (1) 

"Ce phenomene phonologique qu'est l'harmonie voca-
lique est relativement rare parmi les langues du 
monde, et ne se trouve que dens 3 families de 
langue • 	 

Le Kikuyu ne fait partie d'aucune des 3 families de 

langue. 

Ii existe tout de mesme une harmonisation vocalique 

dans des formes grammaticales oQ ii peut y avoir une exigence 

d'une certaine voyelle dens une syllabe dorm -6e. Nous avons dit 

ailleurs dens cette premiere partie que le suffixe de l'infinitif 

MO-) exige qu'il y ait dens la derni6re syllabe du verbe la (KO-) 

voyelle /a/, et dans tres peu de cas, les voyelles /E/ et /e/. 

korea 	manger 

koh): j-a 	prier 

kohE 	donner 

otE 	jeter 

aller 

(1) JACOBSON (Leon C),Dholuo Vowel Harmony, W.P.P. hL 43, UCLA, 
nov. 1978 	 2 
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Ii y a donc une regle de correspondance entre la 

voyelle radicale du suffixe de l'infinitif /o/ et la voyelle de 

la terminaison (syllabe finale) du verbe. 

Une autre regle de correspondance existe dans la 

structure du verbe au parfait et ceci de la facon suivante : 

le parfait se compose d'un radical du verbe et du suffixe -te 

en finale et les deux sont lies par une pazticule vocalique. La 

regle de correspondance existe entre la voyelle radicale du verhe 

et celle de la particule de liaison. 

M Lorsque la voyelle radicale est (a E) ) la voyelle de 

particule est /E/. 

Lorsque la voyelle radicale est (a) la voyelle de 

part icule est /e/. 

Exem2les 

(E) 
Rad. E + tE 

p.jW:tE 	j'ai cherche 

(la consonne /1-1j/ designe la lere personne du singulier) 

radical du verbe = 

fljohE:tE 	j'ai plie 

radical du verbe = -aha 
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	> e + tE 

 

1.) ,pine:tE 	j'ai chante 

radical du verhe = -eta 

2.)yjete:te 	j'ai appele 

. radical du verhe = -eta 

3.)„pjaketE 	j'ai bSti 

radical du verhe : -aka 

4.) „pjoketE 	je suis venu 

radical du verhe : -oka 

5.) .,pume:tE 	je suis venu de .... je suis sorti 

radical du verhe : -uma 
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DEUXIEME 	PARTIE 
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Dans la premiere partie, nous avons Consider -6 les 7 

voyelles du Kikuyu comme des phonemes et nous avons egalement 

defini ces phonemes par leur fonctionnemqnt pertinent dans la 

langue Kikuyu. 

Les phonemes vocaliques, unites abstraites, sont, nous 

l'avons dit ailleurs, representes ou manifestes dans la parole par 

des elements phoniques, des sons qu'on peut decrire concretement, 

nesurer et analyser physiquement. 

La deuxieme partie de notre etude est donc consacree 

A la description phonetique des voyelles come elements phoniques. 

Nous allons decrire leurs traits physiologiques, qui dependent de . 

leur mode d'articulation, et leur duree qui, nous allons le voir, 

depend des regles combinatoires et des facteurs tres coliplexes. 
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2.1. ETUDE PHONETIQUE DU SYSTEME VOCALIQUE KIKUYU 

2.11 Caracteristiques physiologiques  

Dans l'articulation des voyelles, ii y a deux facteurs 

qui entrent en jeu pour donner aux voyelles leurs caracteristiques 

physiologiques. 

Le premier facteur est la vibration des cordes vocales, 

ce qui donne aux voyelles leur trait de sonorite. 

Le deuxieme facteur est le libre passage d'air pendant 

l'articulation des voyelles : cet air passe par le nez (pour les 

voyelles nasales) ou par la bouche (pour les voyelles orales). 

Les 7 voyelles du Kikuyu sont toutes orales, Pair pho-

natoire passant uniquement par la cavite orale parce que le voile 

du palais ferme l'entrée des fosses nasales. 

Donc, dans les pages qui suivent, toute reference aux 

voyelles de Kikuyu entend automatiquement des voyelles orales. 

Toujours du point de vue articulatoire, les 7 voyelles • 

peuvent toutes 6tre realisees breves ou longues. 

Voyelles breves 

ggata 	double men ton 

nbEtB 	bague 

mbirika 	bouilloire 



IpDro 	coeur 

uraku 	fourmi(s) 

mbori 	chevre 

ndere 	recipient pour piler les graines 

voyelles longues 

taeta 	tante 

mbr:ca 	argent, monnaie 

roi:ng 	le mur 

iti 	une veste 

cu:ma 	, metal 

ro:a 	conge, permission 

ihe:nde 	os 

Meme sans avoir recours aux ne'sures physiques, cette 

difference des durees vocaliques est perceptible dans la parole, 

au moins pour un locuteur Kikuyu. 

2.12 Classification des voyelles  

Pour classer les voyelles Kikuyu selon leurs caracte-

ristiques physiologiques, nous nous fondons sur leur analogie aux 

voyelles francaises, que nous avons etudiees en classe un an avant 
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notre etude actuelle, et sur notre propre interpretation du proces-

sus articulatoire-en tenant compte des criteres qui interviennent 

traditionnellement dans l'articulation vocalique, a savoir : 

le lieu d' articulation 

l'aperture buccale 

la participation des levres 

Ceci nous permet de classer les voyelles Kikuyu de la -

facon suivante : 

1.) 'apres le lieu d'articulation 

Ceci correspond a l'endroit du canal buccal en face 

. duquel la langue se masse quand elle s'abaisse ou quand elle se 

releve. Le regroupement qui ressort de ce critere est le suivant : 

voyelles anterieures ou palatales 

voyelles centrales 

voyelles posterieures ou velaires 

2.) D'apres l'aperture bUccale 

Ceci correspond au degre de relevement ou d'abaisse-

ment de la langue par rapport A la volate palatine pour fermer ou 

ouvrir davantage le conduit buccal. Par ce critere, on regroupe : 

les voyelles de petite aperture 

les voyelles de moyenne aperture 

C) les voyelles de grande aperture 



3.) 1)'a2res le comortement des levres  (protrusion ou etirement) 

On distingue donc : 

a) les voyelles labialisées (arrondies) 

- b)-les voyelles non-labialisees (non arrondies) 

2.121 VOyelles du Kikuyu : realisation et exemles  

Cette voyelle parait, a l'audition, analogue A la voyellelijdu 
frangaistilj 

Cette voyelle est : 

de petite aperture (voyelle fermee) 

anterieure (palatale) 

non labialisee 

Tout en restant une voyelle anterieure, le i. Kikuyu est lege -re-

ment recule de la position nettement avancee et anterieure. C'est-

A-dire que cette voyelle est legerement ucentralisee" par rapport a 
la voyelle cardinale 

La voyelle i reste la plus fermee en Kikuyu. 

Exemples 

irito 	banane 

mor imo 	 maladie 
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jupon 

korli14 	frotter 

ir±eigwg 	ain4, ainee 

t-e  J 
Elle est auditivement analogue a la voyelle francaise de b4be. 

Cette voyelle est : 

de moyenne aperture 

anterieure 

non labialisee 

Cette voyelle est plus ouverte que le /e/ ferme du francais (sant4) 

et elle se rapproche plutot de la voyelle ouverte de l'anglais hid. 

Elle est aussi plus reculee (centralisee) par rapport a la voyelle 

cardinale /e/. 

Exemles 

Ipere 	porc chatr4 

ke3ali 	crocodile 

ite , Sete 	chaises, chaise 

ende 	mais 	 
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[87 
voyelle de moyenne aperture 

anterieure 

non labialisee 

Cette voyelle est legerement plus ouverte que . la voyelle E du 

francais tete tE:t . Elle est aussi legerement centralisee. 

Exemles 

naTE 	avion 

hE 	donne-moi 

'78erEmEndE 	bonbon 

ChEra 	eloigne-toi 

raj 

Le Kikuyu n'a qu'une voyelle de la serie A. Cette voyelle a est : 

de grande aperture 

centrale.(*) 

non labialisee 

Exemles 

karamu 	stylo 

moSatE 	pain 

(*) centrale parce qu'elle n'est ni anterieure, ni post6rieure 
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doake 	tabac 

nda 	ventre 

ha:ha 	idi 

ando 	les gens 

•byelle 	- de moyenne aperture 

- posterieure (v61aire) 

labialisee (arrondie) 

Cette voyelle est auditivement analogue A la voyelle0/francaise 

pp:rt porte. En Kikuyu, cette voyelle est legerement centralisee 

et plus ouverte. 

Exem2les 

5gra 	coeur 

m153 -6‘3 	buffle 

tar a 	sommeil 

oja 	prends 

kera:ta 	un rave 
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o 

AFMSTRONG (1946) remarque que cette voyelle est plus ouverte que 

Ia voyelle/o/des Francais (faute). Tout en restant une voyelle 

poSterieure, cette voyelle est legerement plus avancee par rapport . 

a la position typiquement post6rieure (come celle de la cardinale 0). 

.voyelle de moyenne aperture 

voyelle pOsterieure 

voyelle labialisee (arrondie) 

Exemles 

ohro 	les nouvelles 

Maori 	chevre 

Igo 	bouts de bois (pour fuel) 

ho:lgo 	faucon 

no: 	qui est-ce ? 

Cette voyelle est analogue a la voyelle francaise (boue, cote) 

voyelle de petite aperture 

posterieure velaire 

- labialisee 

Exem2les 

mbura 	la pluie 

ku:rup 	remuer 
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ficelle 

mberu 	les c6tes 

kiup 	ecurie 

Remar_gues 

La .labialisation pour cette voyelle n'egt pas aussi marquee (impor-

tante) que pour la voyelle u francaise. Cette voyelle a, elle 

aussi, tendance a s'anterioriser.' 

Le classement des voyelles de Kikuyu est resume dans le tableau 

suivant : 

aperture 
: 	. anterieure centrale 	posterieure 

petite 

moyenne 	 0 . 

: 	grande 	: 	: 	a 	: 

*labialisation 

- = absence du trait 

+ = presence du trait 
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2.122 Voyelles du Kikuyu par rapport aux voyelles cardinales 

Ce terMe-de D. JONES fait reference a une serie de 

sons vocaliques choisie independamment de systeme linguistique 

et qui sert d'echelle pour comparer les voyelles de n'importe 

quelle langue. Les 8 voyelles cardinales (ieEacu ao 0) 

occupent des positions (par rapport a la langue) precises et elles 

ont toutes des qualites acoustiques bien determinees. 

La position de la langue pour chaque voyelle est la 

position absolue. La voyelle cardinale /i/, par exemple, est la 

voyelle la plus anterieure et la plus fermee et aucune autre vo-

yelle d'une langue quelconqUe ne - peut etre creee par une position 

de la langue plus elevee ou plus anteriorisee. 

Les voyelles de chaque langue peuvent donc etre compa7 

zees par rapport aux voyelles cardinales. 

Le schema fait par ARMSTRONG (1946) et que nous nous 

permettons de reproduire ci-dessous montre l'identite physiologique 

des voyelles du Kikuyu par rapport aux voyelles cardinales, en mon7 

trant la position de la langue pour chacune. 

front 	central 
	

back 

voyelles du Kikuyu qui se caracterisent par une tendance 
generale'a se centraliser. 
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2.123 Semi-voyelles 

j et w existent en Kikuyu come les seules semi-voyelles. 

Leur nom aMbigu vient du fait que ces deux sons fonctionnent (phoL ,  

nologiquement) come des consonnes tout en restant qualitativement 

(c'est-&-dire articulatoirement et par manifestations physiques) 

sethblables aux voyelles orales simples. 

anterieure (palatale) 

non labialisee 

posterieure (velaire) 

labialisee 
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2.2. LA NASALISATION 

Come nous l'avons dit ailleurs, le systeme vocalique 

du Kikuyu ne comporte pas de voyelles nasales, mais ii connait 

biensr une nasalisation des voyelles par assimilation des con-

sonnes nasales 	m n 1j in 	et des consonnes prenasalisees 

nib nd 3g jnj 	du contexte. 

Cette nasalisation des voyelles, qui peut etre totale 

ou partielle et qui peut manquer conpletement„ n'entraine pas une 

distinction phonologique.entre voyelle nasalisee et voyelle non 

nasalisee. 
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2.3. ETUDE PHONETIQUE DE LA DUREE DES VOYELLES 

bans la parole, la duree (extension relative dans le 

temps) des voyelles ainsi que celle des consonnes peut facilement 

etre mesuree sur les oscillogrammes et les spectogrammes. Cette 

duree qu'on peut enregistrer est la duree objective (par opposi-

tion a la duree subjective qui est appreciee par l'oreille). 

A l'interieur de chaque systeme vocalique, les voyelles 

possedent des differences de duree objective, differences dictees 

par des regles combinatoires, mais differences qui n'entratnent 

pas une incidence phonologique. Ii s'agit donc d'une dux -6e dite 

phonetique. 

La duree intrinseque des voyelles (1) 

Dans une certaine mesure, la duree d'une Voyelle est 

determinee par la natUre de cette voyelle, c'est-a-dire par ses 

qualites phonetiques (lieu et mode d'articulation). Ii y a corre-

lation entre l'aperture d'une voyelle et.sa  dux-6e. 

"Toutes choses egales par ailleurs, plus une voyelle 
est fermee (de petite aperture), plus sa duroe tend 
a entre breve et inversement" (2). 

LEHISTE (I.),Suptasegmentals, M.I.T. Press, 1970 
CARTON (F,),Introduction a la phon4tique du Francais, Bordas, 
1974, p. 104 
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Tout en se rappelant que l'aperture d'une voyelle est 

la distance entre la langue et la vote palatine a l'endroit di le 

canal buccal est le plus etroit (et par la donc que plus une voyelle 

est ouverte,-plus cette distance est grande), la correlation aper-

ture/duree peat s'expliquer par le fait qu'un mouvement de grande 

amplitude (1' articulation d'une voyelle de grande aperture) exige 

plus de temps articulatoire qu'un mouvement "facile" et plus bref 

(1' articulation d'une voyelle fermee Cm de petite aperture). 

Influence de consonne suivante  

La duree vocalique depend aussi de 1' entourage conso- 

nantique. 

"On sait, ecrivait G. STRAKA, aue la quantite 
absolue d'une voyelle dgpend ... des phonemes 
environnants (surtout de celui qui suit". (1) 

Ii est generalement accepte qu'une voyelle est plus 

longue lorsque la consonne post-vocalique est sonore (faible) et 

qu'elle est breve lorsque la consonne suivante est sourde (forte). 

Une voyelle est relativement plus longue si elle est suivie imMe-

diatement d'un R ou d'une constrictive sonore. Les occlusives 

sourdes p t k sont abregeantes, et ceci par l'ordre 

t 	k <:p (2). 

(1)$TRAKA(G.), 1958, p. 276 
(2) le symbole 	= moins abregeant que 
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Influence de l'accent  

Une autre regle generalement acceptee est que la duree 

d'une voyelle depend aussi de sa place par rapport a l'accent. Une 

voyelle accentuee est plus longue qu'une voyelle inaccentuee. 

A notre connaissance, toutes ces "regles" qui condi-

tionnent la duree des voyelles ont &Le experimentees avec les lan-

gues europeennes. Notre tentative dans les pages qui suivent sera . 

de voir d!une.part, si ces regles sont attribuables a la duree des 

voyelles de Kikuyu (langue africaine), et d'autre part, si la duree 

de nos voyelles depend d'autres criteres. 

2.31 Le corpus  

Pour etudier la duree•phonetique des voyelles du 

Kikuyu, nous nous sommes constitue un corpus dont l'objectif 6tait 

de faire apparaitre les realisations de duree de chaque voyelle en 

differentes conditions (entourage consonantique, position syllabi-

que, positions de l'accent, des tons ...) et, de ces realisations, 

montrer les changements de duree qu'introduisent les differentes 

conditions. 
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L'enregistrement du corpus a ete effectue par nous, 

seul locuteur Kikuyu sur place, au Laboratoire de l'Institut de 

Phonetique de l'Universite des Sciences Humaines de Strasbourg. 

Le trace mingographique nous a paru etre la methode 

experimentale . la plus appropriee pour notre etude pour les raisons 

suivantes : 

ii permet une delimitation plus precise des different phonemes 

dans la chaine parlee, 

il facilite le calcul de la duree de chaque segment. 

Le corpus contient principalement des nonemes hors 

contexte pris separement dans la &sine parlee, et aussi des enon-

ces complets d'un ou de deux mots. 

La duree a &be mesuree en centi-secondes. LA oa la 

delimitation n'a pas pose de probleme, nous avons releve uniquement 

la duree de la voyelle et non celle de toute la syllabe. La ou le 

groupement d'une semi-voyelle et une voyelle dans une syllabe a 

&Le difficile a delimiter, nous avons releve la duree des deux 

segments, mais nous n'avons pas fait intervenir la duree de deux 

segments indelimitables (surtout semi-voyelle + voyelle) dans nos 

tableaux de Calculs. 
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2.32 Enonces enregistres  

Vbyelle initiale suivie de t 

itu reEro 	un nuage blanc 

eta maito 	appelle maman I 

EtavD7wanjiko 	elle s'appelle Wanjikd 

aturi mqwenja 	7 forgerons 

V:ta wEth 	fais de beaux reves ! 

ota mAto 	. un nouvel arc 

ruta wera 	travaille ! 

Vbyelle initiale suivie de k 

ikia mbErE 	pousse en avant ! 

eka ciVSE 	fais le tout ! 

EkirE o:ru 	il a fait du mal 

akasio:mba 	construis une maison I 

akirE wiki 	il est venu seur 

oka haha 	viens ici ! 

cuka mwEro 	un drap blanc 
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Vbyelle en finale absolue precedee de t 

ipati 	t61e ondulee 

mote 	arbre 

motatE 	pain 

mi*ta 	champignon 

kehat 	balai 

to 	oreilles 

math 
	

nuages. 

Voyelle en finale absolue precedee de k 

mweki 	le feu 

mheke 	tabac 

OkE • 	apres-demain 

mheka 	chat 

rdko 	bout de bois' 

Teiaku 	porche 

Voyelle suivie de r 

kira 	tais-toi 

atere 	expression,de ponctuation 
p.p. :-a propos : 

kera 	traverse-  1 

. kEra mlivp 	coupe les legumes ! 

tara 	compte ! 

mekar 	fosses 

wakDra maito 	Si tu rencontres maman 
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tora 	perce ! 

kora 	grandis 

tura 	forge ! 

kurayo:5go 	gratte le fond de la marmite 

irima 	trou 

aromE 	les hommes 

VOyelle suivie de ,r 

yti 	 nuque 

tip 	arr6te ! 

nocESE 	mauvaise herbe 

tqa 	mets un piege ! 

maSata 	nchampicmons"qui poussent 
sur 1 -lepicrane 

nivu 	elephant 

mqatE 	pain 

VOyelles et la consonne 

mocipi 	ceinture 

kopera 	fouetter -(crème, soupe, etc...) 

mokEpE 	bolte (en (er) 

tabac mopake  

plita 	bureau de poste 

por 	affluence 

mapuri 	parapluie 
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Voyelle et 

. 	sensibilit4 au chatouillement 

	

ena 	 probleme, paucirete 

ogri 	lumiere 

yni 	assiettes 

	

>s-yzr A 	ton pre 

nori 	poitrine 

les mans 

Consonnes pre-nasalise-es 
mb + voye4e. 

mbir 

mbea 

mbetE 

mbera 

nib* 

* mboro 

mbura 

suie 

rat, souris 

devant 

la guerre 

16gume 

MIJOra 

la pluie 

Vbyelle + nib 

inilco 	 massue 

kembu 	cameleon 

mbEthE 	 mais 

Icetambaj a 	 foulard 

irbg 	vache(s) 

yomba 	 maison 

cumbe 	 sel 
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nd + voyelle 

nditi 	vitesse 

ndere 	recipient dans lequel on pile 
les graines 

ndEt 9 	nouvelles 

ndarE 	baie 

nobra 	regarde -moi 1 

ndoti 	laid 

ndutu 	peste qui attaque les 
pieds, orteils... 

v+nd 

irinda 	robe 

ihende 	os 

kwenda 	aimer 

Enda 	aime 

ando 	les gens 

)sande 	etincelle(s) 

9ondu 	mouton(s) 

ondo 	quelque chose 

mondo 	homme, quelqu4 un 

- sunciD 	bout on 

ng + v 

mule 

were 	phacochere 

9gEr D 	doggts 
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van,' 	 b14 

coeur 

9goko 	poulet(s) 

9guru 	 tortue 

v+ng 

pipe 	 beaucoup, plusieurs 

irige 	 autres fobjets) 

relge 	 encore, autre (objet) 

ewe 	 autre (objet) 

)SEIPE 	bouc 

arige 	 autres (personnes) 

raqgi 	 couleur 

D uga 	 prends la mamelle ! 
le lait de la mamelle 

v 9ga 	 petris 

hoggo 	 faucon 

rulgu 	 au-dessous de ... 

nj +v 

cuisiniere 

pj era 	 chemin 

yj EkE 	 mince 

Jjaa 	 nudite 

31j3 .0 	414phant(s) 

jpjoke 	 abeille(s) 

jpjui 	 poussins 



- 81 - 

V + nj 

4'1  i 	 petits pois 

kohepja 	maigrir 

91ji 	les mineurs 

kwEjja 	 creuser 

* wapj a 	Wanja 

)5 	 tisserin 

okopj a 	plier 

icurje 	les morceaux 

Voyelle en position accentuee : V 

mohiki 	nouvelle mariee 

/ . 
arena 	les cultivateurs 

mapp 	recoltes 

mapta 	champignos qui attaquent 
l'epicrane 

kerDrE 	signature, griffe 

korora 	etre amer 

korua 	etre circoncis 

Voyelle en position inaccentuee : V 

gourde d'eau 

kerrE 	signature, griffe.  

moSatf 	pain 

apna 	sois mechant 

nj Dflar D 	la taille 

morimo 	maladie 

Opku 	porche 
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Vbyelle sur ton haut EZ-1  

hirp 	quand 	4poque 

I .  

sorte de mauvaise herbe 

// 
hEj -D 	donne-le moi ! 

mmana 	enfant 

Tube 	vache(s) 

oka 	vi ens ! 

rpuru 	la tortue 

Vbyelle sur ton bas 

ini 	le foie 
no.. ...we 

mere 	les corps humains 

hij" 

wana 

ki 

il y en a . 

enfantillage 

les arrivants 

chevre(s) 

la pluie 

Vbyelle + ton bas-haut E\/] 
v/ 

karioki 	 Karitiki . 

mopake 	tabac 

hE 	donne-moi I 

N./ 
* wapja 	Wanja  

N./ 
irip 	 la nourriture 

roko 	 bout de bois 
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VOyelle sur ton haut-bas 

meciria 	la pensae 

he ke 	qu'est-ce qu'il y a 2 

ani 	 assiette(s) 

kura 	le vote 

2.33 Presentation des tableaux et 
releves de durees (calculs)  

Pour avoir one idee globale de notre realisation du 

corpus, nous avons juge preferable de relever les durees moyennes 

des voyelles (sauf clans les cas peu nombrables oil la duree d'une 

voyelle etait celle d'une seule occurence). 

Les tableaux representent les conditions clans lesqUel-

les la duree des voyelles a ete etudiee. Nous regrettons que quel-

ques tableaux (2, 3, 5, 8, 9) soient incomplets. Par one imprevo-

yance que nous avons decouverte trop tard clans notre preparation 

des tableaux, notre corpus ne contient aucun : 

u a l'initiale de mot 

devant la consonne t 

e, o sur ton H-B 

u sur ton B-H 

e, D, u devant la consonne c _ 
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E, u devant h 

e, devant 

u devant 

e devant 

Ce manque de quelques voyelles ne nous a pas emp6che 

de faire des remarques generales en ce qui concerne, par exemple, 

l'influence des constrictives sonores sur la duree vocalique. 

Le tableau recapitulatif (11) montre la moyenne gene-

rale de la duree que chaque voyelle a pu obtenir dans toutes condi-

tions oi la duree d'une voyelle a &Le relevee. Le meme tableau est 

schematise sous forme graphique (11c) afin de visualiser A pre-

mière vue la tendance generale de l'allongement vocalique en Kikuyu, 

c'eSt-a-dire montrer queue voyelle est plus ou moins susceptible 

d'une air -6e plus ou moins grande. 
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. 	.: 	a 	' 

	

e 	
. 	•  

: 	• 	
u 1 	: 	. 	

E 	o 	: 

	

.  	. : 	. 	. 	. 	. 	. 	. 	. 	. 

	

: en syllabe : 	. 	
: 	: 	 : 

. 
15,22• 13,93 13,16 	14,7! 18,8 ' 16 	: 15,04 . 	. 

: accentuee 	: 	: 	: 	: 	. 	. 	• , 	• 
• : 	: 	: 	: 	: 	• 	: 	: 	: 

: en syllabe : 11,25: 11,75: 18,33: 12,37: 11 	: 11,5 : 14,7 : 
' non accent. ' 

Tableau 1 

Durees vocal iques et accent 

: 
e 

 : E  : 

a 	0  :  0  : 

U 
 : 

: 	
. 	  
. 	 . 	 . 	 . 	 . 	 . 

: :a l'initiale: 9,35 11,33! 11,91! 11,41! 12,62! 	9 	• 	- 

	

: 	: 

! en finale 	' 21,58' 

• 

21,8 ' 22,9 ' 

▪ 

28,7 • 21,32' 20,33: 21,09 ' 
• 	• 	• 

absolue 	 • 	• 	• 

Tableau 2 

purees vocaliques en position initiale et finale de syllabe 

: 	e 	: 	 : 	 : 	 : 

:  1  :  e  	a 	c)  	o    u  . 	. 	. 	• 	: 
: 

	

! 9,66! 7,6 ! 16,16! 12,8 ! 	: 	: 11 	: 1 2,6 : 

; 10,81; 10,5 ; 12,25; 13,3 :13,6 ; 9,5•7 

Tableau 3 

Durees vocaliques devant occlusives sourdes (t.k) 

MoyenneS generales : 

devant t 
devant k 

11,63 c.s. 
10,99 c.s. 
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i 	e 	a 	: 	o 	u  
- 	• 	: 

. 	: 	: 	: 	: : 
: 11,75 : 15,5 	: 15,6 	: 12,9 	: 15,43 : 14,6 	: 14,9 

Tableau 4 

purees des voyelles devant r 

: i 	e . E 	a 
: 

0 

. 	.  
H 	: 15,06 ; 17,83 : 19,8: 

• 

17,95:

• 

20,39: 18,9 : 17,75: 

. 	. 	. 	. 	. 
B 	• 17,25 • 20,17 • 17,75 :  16,59 : 19,35 ' 17,5 : • 13,3 :  : 

* : H-B 	' 

▪ 

22, . 	: 27,5: 24,522,87: 	' 30 5  

: 	*•• 	* • 	 : B-H 	: 28 	• 26, 25 . : 
	• 	• 	

• 32 	' 25,5 ' 21 	27,25 . : 	 : 

Tableau 5 

Durees vocaliques dans les contextes tonaux 

(*) Ces chiffres representent un seul-releve de duree et ne 
representent donc pas une duree moyenne, 
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a 

; 22,75; 25 	; 22 	:18,25; 26,25; 32,5 22 	• 

nd : 21 
• 

5' 
• 

24 13 15 	' 21,75 : 21,5 	• 21,75 : 23,75 :  

• • 
• • 

24 • 24,75 :  21,50• 21,50 21 	' 

• 

27 	• 

• 

26,5 • 

: : 19,5 : . 24 . 25,75 . 21,5 
. 26,5: • 24,75 :  : 

: 3 : 

Tableau 6 

Durees vocaliques devant consonnes prenasalisees 

:  : 	i 	: 	e 	: 
e 	

: : 
0 	

: u : 
: 	: 	: 	. 	 : 	 : 	: 

: 	 : nib
:  b 	9 	17 : 13 	 25,5 : 15 	: 14 	: 11 : 	: 	: 

: 	. 	. 	. 	: 	. 	. 	. 
nd 	: ' 9,5 : • 14,5; 10 	t : 16 	4 	' 10,5 ' 9,5. ' : 	: 	: 

: 	. 	 . 	
: 	: 

. 

lg 	
' 12 : 	: 
- . 	• 

13 	14,75 ': 13 	: 17 	' 10,5 : • 13,5 : : 	 : 

: 	J13 	:8,75 : 15,5 • 

• 

11,5 	 13,5 : 14 	: 10 	: 14 : 	: 	: 	• 	: 	: 	: 

Tableau 7 

Durees vocaliques precedes de consonnes prenasalisees 
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: 	: 	i 	: 	e 	: 	
e •: 	a 	: u 

: 	: 	. 
c 	8,5 • 	 22,25 	: 9 	• 12,6 

	

, 	. . : 	: 	: 

: 	h 	: 

	

: 	: 	: 19 	: 
15 : 7,5 	: 	' : 	: 	: 	: 	-11 . 	: : 	11  

Tableau 8 

Durees vocaliques devant constrictives sourdes c,h, 

:  
: 	

i 	
: 

: 	e 	
: 

: £ 	
: 

: a 	
: 	 :

: : o 	u :  : 

: 

	

9,25 : 	
. 	. 
' 9,33 • 	: 

: 	: 	: 
: 17 	: . 14 	: 	10 : 	: 	: 

' 	
. 

. 	. 	.  ' 11,25 ' 7,25 ' 16,5 	8,5 • 

• 

17,5 ! 16,25 ' . 	. 	. 	. 	 : ' 	• 	• 	' 	• 	• 

. 	. 	
1. 
. 	. 	. 	. 

: 10,37 : : 	• 19,75 ' : 10,7 ' 15,75 14,18' 12,25' : 	: 	• 	• 	: 

Tableau 9 

Dur6es vocaliques + constrictives sonores 

ai 	eE 	ia 	io 	i 3 

19 : 	25 	: 	28,33 	29,5 	! 	24,5 : 	 : 

Tableau 10 

puree de "groupe de voyelles" 
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a 3 0 
: 

: moyennes 
: Onerales 	: : de durees 	• • 
: vocal iques 	: 

 . 14,93' 16,46 	18,1 ' . •• 

: 

. 16,79' 

. 
: 

. 	: 

17,89 : 
: 
: 

: 

16,08 :  . 16,3: 

• 

: 	. + a : : 

.• 	: 
: moyenne par : 
: ordre 	: 
: decroissant : 

: 	: 	. 
. 	. . 	. 	.. 

18,1:17,89 :16,79 : 

: 
: 

16,46 : 

. 	: 
. . 

16,3 	: 
. 

16,08 : 
: 

14,93: 

Tableau recapitulatif 11 

_ 

- 
••••. 	 • 	• 

: 

1. 	.. 	. 

.1 	 4 

- - I-- ...... ' 

:••• 1: - 	::.:- 	' 	' 
. . 

1 

, 

• 

! 	 ' 

• 

.1 - 	1  • 	,_ 
'1 	• 	' 	  

rt . 	• 

• • • t; • I 	• 

	

;.• 	 • 	: 	• 	• 	•• 	• 	• . 

	

••••:- 	•I - 	 .... .11 , 	1 	• 

	

I -I1•• 	 ; 	• ; i 
• 	'1 	1 	. 

:•.!-: 	:I . 	. : 	•. 	;:i11;.• 

	

.. 	.. 

1 ":•1 

	

; :11." .:• : 	. 

••••:•:•: . ;Ir.: 

	

••:.1:.•'.I. 	•: 

	

.., 	' 1  

... 

; 	• 1 	: 

1 	•:. : 	• 

: 

:• •., 

4 . -. 

	

" 	 * 1:. 	•:" 	• 	• 
. 	.4., •- 	 . 	 1.. • 

	

... :... 	:. 	. 

. -_, ''''''' I" • :. ' '' ,i::-.7.1-1 41:• :::.17. 7: '..:::: ;2, 77-*-; ''  7.717.77..r.-:;-:;;;F:ii,:::•:-.1FF.:
::: . 
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: 	'I..... 	: •.-1 	i 	•: 	' 	1 . 	• 

' ....1,. ....: .1 7 	 1: I, ''. 1.;-7. '"7. .. 
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i. 	 i, .. 

I-. -4-
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.•:-:  

:-•:'-- • •-,---i--•;': -- :1:47,••:- : ---:--'•  
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• • .. 	.+- 	.: 	 : ... ; . :•.• 1 ...1.4.. 
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2.4. COMMENTAIRES 

2.41 Duree et accent 

Nous avons cons tate, dans nos donnees, une tendance 

assez generale a un allongement vocalique en syllabe accentuee 

(tableau 1) ceci apparait encore plus evident dans les tri-

syllabes (nots tri-syllabiques) ou la syllabe interne accentude 

(1' accent etant normalement sun la syllabe penultieme) est plus 

longue que la syllabe initiale inaccentuee. Cette syllabe accen-

tuee est . rarement plus longue que la syllabe finale qui a, norma-

lement, la duree la plus importante de tout le groupe. 

Pour les voyelles en syllabe accentuee, nous avons 

remarque un allongement plus net des voyelles posterieures //E)/ 

/9/1u/ et aussi des voyelles de petite aperture /i/u/. 

Ces 5 voyelles accentuees ont realise les durees les plus impor-

tantes parmi toutes les voyelles en syllabe accentuee. 

Voyelles_posterieures sous accent 

18,8 c.s. 

16 c.s. 

15,04 c.s. 
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Voyelles deLpetite  aperture sous accent 

15,22 c.s. 

15,04 c.s. 

Mais nous n'avons pu expliquer ce phenomene (durees 

plus importantes pour voyelles posterieures et pour voyelles de 

petite aperture) et il serait peut-etre -interessant de voir Si 

d'autres sujets parlant le Kikuyu auraient realise les memes re-

sultats. 

2.411 Differences de duree :vaoyelle_ccentuee/xEDyelle inaccentuee 

Les differences de durees entre la voyelle sous accent 

et la voyelle hors accent varient de 0,34 c.s. (pour u) a 7,8 c.s. 

(pour :5) et nous constatons ceci : 

- la voyelle accentuee qui a la duree la plus marquee a la duree 

la plus breve lorsqu'elle est inaccentuee. 

p.e. 	Z accentue 	18,8 c.s. 

z) inaccentue 	11 c.s. 

o accentue 	16 c.s. 

o inaccentue 	11,5 c.s. 

i accentue 	. 15,22 C.S. 

i inaccentue 	11,25 c.s. 
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Cette difference de duree n'apparait pas importante 

pour la voyelle posterieure et de petite aperture u (0,34 c,s.). 

Un autre phenomene qui nous a frappes est le cas de 

la voyelle e qui a &be plus breve en syllabe accentuee (13,16 c.s. 
est la plus breve dui-6e parmi toutes les voyelles accentuees) et 

qui a manifeste une duree plus importante en syllabe inaccentuee 

(18,33 c.s. est la plus longue duree parmi toutes les voyelles 

inaccentueles). 

Ceci nous amene a 1' observation suivante : il'y a un 

menque de rigueur en ce qui concerne l'allongement vocalique en 

syllabe accentuee. Nous avons vu, dans le cas precedent, urle/ 

inaccentu4 plus long qu'un g accentu4. Nous avons releve d'autres 
exemples, a partir de nos trace's, ola les voyelles inaccentuees 

etaient plus longues que les m6mes voyelles accentuees ., et que 

d'autres voyelles occupant la syllabe accentuee. Nous donnons idi 

quelques exemples : 

1 .) 

	

Vet al  mba2  ja3 	foulard' 

a1 inacc. 	17 c.s. 

a2 acc. 	13,5 c.s. 

a3 inacc. 	15 c.s. 
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t a 	 bureau de poste 

inacc. 	 17,5 c.s. 

acc. 	 8 c.s. 

a inacc. 	 21 c.s. 

Les deux mots : mheka, chat, et mbara, guerre, portent l'accent 

sur la syllabe -mba-. Mais la duree de la voyelle a l  (de premiere 

syllabe) du deuxieme mot est plus de deux fois plus importante que 

la me=me voyelle du premier mot (25,5 c.s. par rapport a 11 c.s.) 

La quantite absolue d'une voyelle Kikuyu re depend 

donc pas toujours de sa place par rapport A l' accent. L'effet de 

l'accent sur la duree . vocalique est donc accompagne d'autres regles 

combinatoires. 

2.42 Duree de la voyelle initiale et de - 
la voyelle finale  

Ii y a un abregement fort de la voyelle initiale du 

mot et un allongement egalement fort de .  la voyelle en position 

finale abGolue (tableau 2). La difference de duree entre Voyelle 

initiale et voyelle finale est dans le rapport de 1: 2, c'est-à-

dire que la voyelle finale est plus de deux fois plus longue que 

la Voyelle initiale: 
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Le comportement des voyelles initiales et finales nous 

a permis de faire la constatation suivante : ii y a un rapport en-

tre duree et timbre a l'interieur des voyelles de ill'thre aperture, a 

savoir que les voyelles de timbre ouvert :/E/et /34/ sont plus 

longues que les voyelles correspondantes, mais de timbre ferme : 

e 0. 

A l'initiale 11,91 c.s. 

11,33 c.s. 

12,62 c.s. 

9 c.s. 

A la finale 
	

22,9 c.s. 

e • 	21,8 c.s. 

21,32 c.s. 

20)33 c.s. 

Ceci confirm la notion generale que plus la voyelle 

est fermee, plus elle.est breve. Mais une vue generale de toutes 

les voyelles du tableau 2 ne nous permet pas de confirmer cette 

notion. La voyellelyqui est plus fermee qu.9/o/a obtenu les durees 

legerement plus importantes que celles de la voyelleN 

A l'initiale 	1 	9,35 c.s. 

o 9 cos. 

A la finale 
	

21,58 c.s. 

20,35 c.s. 
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La voyelle/ahla voyelle la plus ouverte, ne mani-

feste pas toujours les durees les plus importantes. Dans le ta-

bleau de la moyenne generale des idurees vocaliques (11) cette 

voyelle est class -6e Teme par ordre croissant de duree. 

L'aperture de la voyelle n'a donc pas toujours un 

rapport avec la duree vocalique. Par contre, l'opposition de timbre 

l'interieur de voyelles de me aperture a un rapport avec la du-

i-6e vocalique : la voyelle de timbre ouvert est plus longue que 

celle de timbre ferme. 

2.43 Occlusives sourdes t.k. et dux-6es vocaliques  

Si nous nous contentons des chiffres moyens (tableau 3), 

nous pouvons constater que les voyelles sont generalement breves 

devantitietikiet qu'elles sont generalement plus breves devanVy 

que devantN'Mais, pour arriver a ces chiffres moyens de durees, 

nous avons releve des differences enormes de duree vocalique devant 

chacune des deux consonnes, c'est-a-dire que les voyelles Kikuyu ne 

sont pas toujours breves devant les occlusives sourdes ; elles sont 

parfois ml6me tres longues. 

Exemles 

/a/devantit, 

ipati: 	a 	24,5 c.s. 

kehat: 	a 	>  21,5 C.S. 

a2 ta 	a2 	> 9 c.s. 
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E devant t  

ndEtp 	10 CeS. 

nddyEi tE 	E1 	25,5 c.s. 

u devant t  

ndu1 tu 	9,5 c.s. u1  

Iuta 	u 	15 c.s. 

devant t 

rota 	17 c.s. 

iti 	 31,5 c.s. 

i devant k 

jajik 

wi1 ki 

8,75 c.s. 

19 c.s. 

a devant k  

Veaku 	a 	11,5 c.s. 

mwaki 	a 
	

22,5 c.s. 

A partir de ces exemples, nous constatons que la con-

sonne forte n'est pas touj ours abregeante en Kikuyu. 
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2.44 Duree vocalique devant r 

La constrictive sonore . R est allongeante au moins 

en Francais. La consonne r de Kikuyu a parfois une tendance a al-

longer les.voyelles precedentes. 

Ex2mles 

mEci1 :ria 

me1 :re e1 

29 c.s. 

22,5 c.s. 

29,5 c.s. 

Le tableau 4 ne nous indique guere cette tendance 

longeante de r, et ceci parce que la consonne abrege aussi les 

durees vocal iques dans plus ieurs autres cas. 

Dans les deux mots presque identiques : aturi, 

la duree de la voyelle/u/du premier not est de 6,5 c.s. tandis que 

la voyelle/u/du deuxieme mot est de 29 c.s. 

Dans un autre cas, nous avons releve une dux-6e de 

5,75 c.s. pour la voyellejo/devant r (makra). 

En presence de ces faits, l'entourage consonantique de 

sourde/sonore ne semble pas jouer un role consistanten cequi con-

cerne la duree vocalique. Ceci, nous l'avons constate aussi avec 

les constrictives sourdes (tableau 8) et sonores (tableau 9) qui 

sont d'une part, allongeantes, et d'autre part, abregeantes. 
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2.45 Duree vocalique et consonnes prenasalisees  

Par contre, un phenomene oui nous a frappes et que 

nous jugeons tit's interessant a cause de sa quasi cons istance 

concerne les 4 consonnes prenasalisees (mb, nd, 9g, p) et leur 

repercussion sur la duree des voyelles. 

A partir de nos enregistrements, nous avons fait trois 

observations : 

une voyelle non-initiale est plus longue lorsqu'elle est suivie 

d'une consonne.prenasalisee. 

La voyelle ainsi allongee a une duree plus importante que la voyelle 

de la syllabe finale qui aurait normalement la duree la plus marquee 

du not ou de l'enonce. 

Cette voyelle longue devant consonne prenasalisee se trouve clans la 

syllabe accentuee (normalement, la syllabe penultieme : une excep-

tion qui apparait clans nos traces est le cas de veta:mbaja, foulard, 

oa la syllabe accentuee -ta- n'est pas la penultieme). 

Nous pouvons dire que l'accent et la consonne prenasalisee jouent 

un role convergent clans l'allongement vocalique, car la voyelle de-' 

vant consonne prenasalisee est accentuee et longue. 

A quelques exceptions pres, ii n'y a pas d'allongement remarqua-

ble de la voyelle initiale devant consonne prenasalisee. 

. La voyelleicvinitiale de ondo, quelque chose a dire, est breve 

(13 c.s.) par rapport a la voyelle 01 nbn-initiale de mo 1
:ndo, 

lthomme, qui est une voyelle longue (21,75 c.s.). 
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Autres exem21es 

voyelle initiale + 
consonne prenasalisee 

* 

voyelle non initiale + 
consonne prenatalisee 

ando Dia 10 c.s. ra:nde Dia 21,75 c.s. 

o1  ndo Dial  13 c.s. no1  :ndo Diol  21,75 c.s. 

enda D/E 9,75 c.s. kwE:nda DIE 15 c.s. 

aipa D/o 10,75 c.s. )po:nga D/o 21 c.s. 

Quelques exceptions que nous avons notees ont une voyelle longue . 

a l'initiale devant consonne prenasalisee. 

Exemles 

i:5ge 	D/i: 	27,5 c.s. 

a:ge 	D/a: 	24 c.s. 

e:rige 	D/e: 	24 c.s. 

Eglii 	D/E: 	29 c.s. 

111■1727EY 

Dans taus les 4:cas precedents, la voyelle initiale est un suffixe 

du pluriel, mais nous ignorons sill y a une exigence phonologique 

d'un allongement de cette voyelle. 

3.) La consonne prenasalisee n'a aucun effet allongeant lorsqu'elle 

precede la voyelle (comparer tableaux 6 et 7), ce qui confirm que 

la duree vocalique depend du phoneme qui suit. 

J (*) D/ = duree de la voyelle 



A partir du tableau 6, nous avons voulu voir queue 

consonne prenasalisee avait la valeur allongeante la plus impor-

tante, voire les valeurs allongeantes des 4 consonnes prenasali-

sees. 

Nous avons calcule la moyenne generale des durees de 

touted les voyelles, et ceci devant chacune des 4 consonnes en 

question. Nous avons obtenu le resultat suivant 

CpN 	mb 	nd 	• Pi 

M.G. 	: 	28,18 	21,19 	23,57 	: 	23,75 

Nous constatons donc que l'ordre de valeurs allongeantes 

des cpN est : 

mb 	og > jij 	 nd 

oa le symbole > indique valeur allongeante plus importante que 	 

Y a-t-il un rapport entre la valeur allongeante d'une 

consonne prenasalisee et son lieu d'articulation ? 

•D'apres I. LEHISTE, 

"The duration of a vowel depends on the extent of 
the movement of the Speech organs required in order 
to come from the vowel position to the position of 
the following consonant. The greater the extent of 
the movement, the longer the vowel" (1). 

(*) CpN : consonne prenasalisee - M.G. moyenne generale de duree 
vocalique en C.S. 

(1)LEHISTE (14 Suprasegmentals, The M.I.T. Press, 1970, p. 20. 
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"La duree vocalique depend de la distance que les 
organes art iculatoires doi vent parcourir entre 
la position vocalique (lieu diarticulation de la 
voyelle) et celle de la consonne qui suit. Plus 
cette distance est grande, plus la voyelle est 
longue". 

Ainsi, les voyelles anterieuresieEaseraient 

plus breves devant mb (bilabiale) et nd (alveolaire) que les voyel-

les posterieures o u. Les voyelles anterieures seraient plus 

longues devant rig (velaires) que les voyelles posterieures. 

Notre tableau 6 ne nous permet pas de confirmer ce fait, 

car les donnees ne sont pas souvent consistantes. 

Les voyelles posterieuresiet/o/ sont relativement 

longues devant la bllabiale mb: Les voyelles anterieuresp/A0y 

sont, en revanche, relativement breves devant cette meme consonne 

(conformement A la constatation de LEHISTE). Mais la dur6e longue 

de/e/(voyelle anterieure) et la duree breve de/u/ oyelle poste-

rieure) sont inexplicables. 

Devant la consonne posterieure IN, les voyelles poste-

rieuresiorni/ont obtenu les durees les plus elevees. D'apres la 

theorie les voyellesiogu/devraient etre les plus breves, car leur 

lieu d'articulation est tout proche de celui de la consonne prena-

salisOe 



- 102 - 

Le fait que-nd-soit la CpN la moins allongeante 

s'explique peut-etre par sa position moms avancee que celle de 

nib et moins reculee que celle de rig. nd est donc plus proche 

point de vue du lieu d'articulation) des lieux d'articulation de 

toutes les voyelles. C'est pourquoi, d'ailleurs, les durees des 7 

voyelles devant nd sont generalement voisines (sauf celle de C. 

Ceci dit, la proximite (ou non) entre le lieu d'arti-

culation d'une voyelle et celui de la consonne qui suit n' influence 

donc pas touj ours la duree de la voyelle. 

2.46 Duree'vocalique et tons  

A pertir du tableau 5, nous nous permettons de conclure 

que les tons modules H-B et B-H ont un effet allongeant sur 

la voyelle. Toutes les voyelles qui portent ces deux tons sont 

relativement plus allongees que celles qui portent les tons simples 

[113 et 11]. 

Les tons simples ne seMblent . pas avoir un effet allon-

geant ou abregeant sur les voyelles qui les portent. Pour . ces deux 

tons, nous avons enregistre des durees tres variees : par exemple, 

pour la mane voyelle/u/devant la consonneN et portant un ton bas 

les durees etaient tres variees : 
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kura 	Diu 	3 c.s. 

mbura 	Diu 	11 c.s. 

Dgu1111 	Dju i 	13 c.s. 

huria 	Diu 	16 c.s. 

aTri 	Diu 	29 c.s. 

Les traces re-ye- lent les mares durees tres variees 

pour les voyelles portant le ton haut. Ii serait donc impossible 

de conclure que les tons bas et haut sont allongeants ou abregeants. 

Faute d'un tableau complet pour les durees vocal iques 

sous tons BH et HB, et etant donne que quelques chiffres ne repre-

sentent pas une moyenne, mais une seule duree enregistree, ii n'est 

pas convenable de comparer la valeur allongeante du ton H-B a celle 

du ton B-H. Qu'il nous suffise de dire que les deux tons allongent 

les voyelles. Ceci est manifeste par les chiffres eleves en bas du 

tableau 

2.47 Duree des groupes de voyelles (diphtongues) 

Les groupes de voyelles que nous avons enregistres, 

ai eE ia io i 	(tableau 10), ont une duree generalement 

longue :entre 19 et 29,5 c.s. 
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Nous avons remarque que les diphtongues les plus lon-

gues etaient celles dont le deuxieme element vocalique est nette 

ment plus ouvert que le premier et que, inversement, le grcupe de 

voyelles dont l'element final est une voyelle fem.-6e avait la 

plus breve duree. 

Exem2le 

ai- (19 c.s.) - diphtongue decroissante,.fermante - est plus br6Ve 

que' ia (28,3 c.s.) - diphtongue croissante, ouvrante 

Mais il est rare qu'une diphtongue soit egale, c'est-

a-dire que ses deux segments aient la mare duree. Pour une diphton-

gue croissante, le deuxieme element est plus long et donc plus 

pro -eminent, mare a l'audition. Inversement, une diphtongue decrois-

sante a un premier element plus long (1). 

ai (maito, maman) 

Duree totale 	17 c.s. 

Duree du premier element a 
	

12,5 c.s. 

Duree du deuxieme element i 
	

4,5 c.s. 

(1) La delimitation entre deux elements vocaliques d'une syllabe 
etait delicate et parfois impossible. Nous avons pu delimiter 
uniquement la oQ les moindres variations (changements) des 
vibrations (dans la partie vocalique de la syllabe) &talent 
faciles a distinguer sur les lignes Lm, Ba et Bm de nos traces. 
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eE (... reero, blanc) 

Duree totale 	25 c.a. 

Nous n'avons pas pu delimiter entre les deux segments, 

mais auditivement, le deuxieme element E est plus long 
que/e/ 

ia (huria, rhinocOros) 

Duree totale 	. 30 c.b. 

Duree de i 
	

14 c.s. 

Duree de a 	16 c.s. 

ia (ikia, poussez) 

Duree totale 	21 c.s. 

Duree de i 
	

9 c.s. 

Duree de a 
	

12 c.s. 

(cif, tous) 

Duree totale 	24,5 c.s. 

3 est auditivement plus long que i 

io Ocarioki, 

Duree totale 	29,5 c.s. 

Duree de i 
	

11 c.s. 

Duree de o 
	

18,5 c.s. 

Il.est donc evident que c'est l' element le plus ouvert 

qui porte la duree la plus marquee, et cela malgre la consonne qui 

suit. Duree et aperture vocaliques vent de pair dans une coalescence 

de segments vocaliques. 



-106- 

2.5. CONCLUSION 

En ce qui concerne les voyelles de Kikuyu, il est dif-

ficile de constater categoriquement que : 

la voyelle accentuee est plus longue qu'une voyelle inaccentuee, 

plus la voyelle est ouverte, plus elle est longue (donc plus 

longue qu'une voyelle fermee), 

la consonne r est une consonne allongeante, 

les occlusives sourdes t, k sont abregeantes. 

Ce que nous connaissons en theorie, en ce qui concerne 

la duree des voyelles, presente en pratique des situations diver-
/ 

gentes et meme contradictoires, come nous l'avons constate dans 

l'analyse de notre corpus. Ute voyelle inaccentuee peut etre plus 

longue qu'une voyelle accentuee. Une voyelle fermee peut are rea-

lisee plus longue qu'une voyelle ouverte, toutes choses &gales. Les 

voyelles devant les occlusives sourdes k et t peuvent etre plus 

longues que devant les constrictives sonores r p 

La seule conclusion que nous pouvons faire avec un cer-

tain degre de certitude est que les consonnes prenasalisees sont al-

longeantes (lorsque la voyelle prelcedente est non-initiale) et que 

les deux tons modules B-H et H-B sont egalement allongeants. 
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Lorsque la duree d'une voyelle non-finale est de plus 

de 20 c.s., cette duree mesuree, dans la plupart des cas, eft 

pergue per l'oreille ; elle peut etre jugee plus longue (par rap-

port a celle d'une voyelle breve) par une appreciation auditive, 

mdme sans avoir recours aux mesures physiques, 

Cette duree, que nous appelons desormais allongement 

vocalique, est parfois previsible et voulueparle locuteur. Comm 

nous le verrons ci-apres (dans la troisieme partie de notre etude), 

cet allongement vocalique peut avoir une fonction sur le plan pho-

nologique. 
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TROISIEME PARTIE 

/ 
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3.1 STATUT PHONOLOGIQUE DE L'ALLONGEMENT VOCALIQUE 

3.11 Fonction distinctive 

La dui-6e de la voyelle peut, par son seul changement, 

changer le sens . tout entier du mot ; c'est-a-dire qu'une dis-

tinction quantitative (voyelle longue/voyelle breve) determine ..  

la signification d'un mot. De fait, lorsqu'on decrit le systeme 

Kikuyu come ayant des voyelles breves et des voyelles longues, 

on fait reference a un allongement . vocalique qui est phonologi-

quement pertinent. 

En Kikuyu, l'allongement des 7 voyelles a une fonctiOn 

distinctive par opposition a des voyelles de timbre et d'aperture 

analogues, mais de dui-6es plus courtes. Ceci est evident dans les' 

paires minimales suivantes, 011 l'allongement vocalique est le 

seul critere de differenciation de signification entre deux mots. • 

Vbyelles breves 	Voyelles longues 

iria 	lesguels (reforentiel) 	i:ria 	ceux-la (d6monstratif) 

lc ek_D 	la salete 	1 e:lcD 	action, acte 

hEni 	éclairs (de foudre) 	hE:ni 	les mensonges 

mhErE 	devant 	* mhE:rE 	
Mbeere (une 

region du Kenya) 

rigari 	tamanoir 	gga:ri 	v6hicule 

ndahi 	pelle 	 nda:hi 	sorte de sauterelle 
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tama 	1Schet4 	ta:ma 	drap, tissu 

rohio 	grand couteau 	ro:hio 	joie, exaltation 

- kora 	grandis ! 	ko:ra 	se perdre, s'egarer 

ipti 	nuque 	iV.:ti 	veste 

inDro 	exagerations 	in:ro 	meule 

konre 	grossir 	kon:ra 	affiler (un couteau) 

kohura 	semer 	kohu:ra 	epousseter 

ne moreu il a déjà mange 	ne more:u 	il est ivre 

Dans les exemples ci-dessus, les mots des deux catego-

ries different uniquement par le trait de longueur vocalique. 

Dans d'autres cas, ce trait peut se combiner avec la distribution 

des tons pour changer la signification du mot. Des paires ainsi 

opposables se distinguent par la longueur vocalique et aussi au 

niveau des tons. 

Voyelles breves 	Voyelles longues 

rika 	N./ ] 	ri:ka 	—] 

entre la-dedans ! 	groupe d'age, classe 

\'' 	/e,:k:7 	-J 
salete. 	 Pipe 



roa E-- 
bats -toi contre ..! 

ndaka L- 
la boue 

tara t/ 	3 
ompte I  

ro:a t:  

peau d'animal 

nda:ka [!\ 

j'ai bati 

ta:ra [Ix,' 	j 

donne du conseil ! 

tura 	 tu:ra 	— ] 
forge 	 fais mal (sens la douleur) 

kapa:tiE-- — 	 ka:Pati 

petite tole 	 placard 

Jusqu'ici, nous avons montre comment l'allongement 

vocal ique (a lui seul ou en combinaison avec la structure tone-

mique) a une fonction distinctive ou oppositive parce qu'il con-

tribue a identifier, en un point de la chaine para. -6e, un signe 

par opposition A un autre et ainsi contribuant a une richesse de 

vocabulaire. 

3.12 Fonction contrastive 

Un Clement est dit assumer une fonction contrastive 

lorsqu'il contribue a"faciliter, pour l'auditeur, l'analvse de 
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l'enonce en unites successives" (1). L'allongement vocalique en 

Kikuyu peut faire contraste de deux formes de mots. 

Seul l'allongement vocalique distingue entre la.1ere 

personne au present et la 1ere personne du futur. 

Vbyelle breve' Voyelle longue 

ggatama je coupe gga:fEma je couperai 

aptEma il coupe ap:tEma ii coupera 

ggarea je mange gga:rea je man gerai 

1. L'allongement vocalique distingue aussi la forme reflexive du 

verbe au passé et la forme pronominale du mi-Aqiie verbe au passé. 

Vbyelle breve 	Voyelle longue 

akenuggera 	il/elle a senti 
(quelque chose) 

ake:nuwera elle/il s'est 
senti 

akeragga il a marche sur 
(quelque chose) 

ake:ragga il a marche sur 
lui-meme : 

il a mis le pied 
sur 1ui-m6me 

(1) MARTINET, 1960, p. 52. 



- 113 - 

2. Forme reflexive.de l'infinitif et forme pronominale de l'infi-

nitif : 

Voyelle longue 	Voyelle tres longue 

we:kerera 	estimer 	irre:e:kerera 	s'estimer 

kwe:ra 	dire a ... 	kwe:e:ra 	se dire 

3.13 Fonction emressive 

Dans la chaine parlee, un allongement vocalique rem-  

place parfois un mode Tintonation cant le role serait celui d'in- 

sistance, ou d'une 'vise en relief d'une emotion (expressivite) vou-

lue. 

Par exemple, clans l'enOnce 	mae4ie, la seule notion 

transmise, c'est qu'ils ont marchg, mais l'allongement de la vo-

yelle de la penultieme syllabe (cet allongement peut durer aussi 

longtemps que desire) : 	(*) ajbute a l'enonce une notion 

quantitative : us ont marche longtemps, us sont alles tres loin. 

Cette meme expressivite peut etre donnee par une courbe 

intonative cant la montee de la melodie se manifesterait sur la 'De-

nultieme syllabe. 

(*) Cet allongement peut continuer sans alterer la syllabation de 
l'enonce. - e:: - reste donc une seule syllabe. 
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Ma 

Le but de l'allongement vocalique n'est pas toujours 

de distinguer et de faire contraste entre deux mots (enonces) au-

trement identiques. L'allongement vocalique peut apparaitre rrene 

la 011 un not ayant une voyelle longue ne s'oppose pas a un autre 

mot (ayant une voyelle breve). Par exemple, le not keha:t?t ba/ai, 

s'identifie pas seulement par les 6 phonemes consonantiques et vo-

caliques, mais aussi par l'allongement de la voyelle a. Sans cet . 

allongement, le mot kehat.) n'a pas de signification et n'existe - 

pas dans notre systeme de langue. 

L'allongement vocalique est donc un phenomene socj_al 

qui existe dans la conscience du sujet parlant. Pour lui, connai-

tre des sons qui identifient un concept est aussi connaitre la oil 

un allongement de ces sons (surtout les sons vocaliques) est ne-

cessaire. 
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3.2 DISTRIBUTION DE L'ALLONGEMENT VOCALIQUE 

Dans la syllabe 

Ii n'y a pas de mots en Kikuyu qui ont une voyelle 

pure longue (longueur phonologique) en syllabe finale. Lorsqu'une • 

voyelle longue Parait a la fin du mot, olle est en effet etalee 

sur deux syllabes qui portent deux tons. 

• 	ndo: 	seau 

horloge, l'heure 

9gE: 	oeufs de pou 
/ 

kepi: 	brume 

Le not nda:a comporte une voyelle longue en premiere 

syllabe suivie d'une voyelle breve de mere qualite en syllabe fi-

nale ; les deux voyelles a: et a portent des tons differents 

Dans la chaine par lee,.la rencontre de voyelles sem7 

blables donne generalement une voyelle longue, came nous l'avons 

signale lorsqu'il s'agit d'assimilation ou d'elision ; par exemple: 

eta ando 

 

eta:ndo 	appelle les gens I 

 

Nous avons illustre aussi comment une voyelle longue 

peut en resulter a la rencontre de deux voyelles de timbre diffe-

rent, par le processus d'assimilation. 
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melca9a ena 

 

mekanE:na 	4 bracelets 

 

La creation d'une voyelle longue a la suite d'une 

telle assimilation/elision reduit le nombre de syllabes dans 

l'enonce, ce qui pourrait etre considere come une economie de 

la langue (1). 

Une voyelle initiale est rarement longue, sauf dans 

le cas des demonstratifs distants determines. 

i:ria 	ceux-la (objets) 

e:rea 	-celui-la 

a:rea 	ceux-la (personnes) 

/ 
et, come nous avons constate dans le chapitre precedent, les 

variations de l'adjectif autre. 

a:3ge 	autres (personnes) 

inyge 	autres (objets) 

Lortque la voyelle longue initiale des demonstratifs 

ci-dessus est precedee d'une voyelle identique (en finale du mot 

precedent), et lorsque les deux syllabes portent des tons identi-

ques, une voyelle tres longue est perque. 

ti i:ria 	ce ne sont pas ceux-la 	est pet-cue 	ti::ria 

atumi a a:rea 	ces dames-la 	11 	atumia::rea 

mhori i:ria 	ces chevres-la 	mhori::ria 

(1) MARTINET, op. cit., p.  182. 
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Les demonstratifs proches ont tous une voyelle longue 

en premiere syllabe, a ])exception de maja, ces (objets) et aja, 

ces (personnes). 

F:ka 	ce, cette (diminutif) 

Ico:ko 	ici 

p:ke 	ce, cette (de grande guantit4) 

to:to 	ces (diminutif) 

Quelques tri-syllabes connaissent un allongement sur 

la lere ou la 2eme syllabe. 

En lere syllabe 	En 2eme syllabe 

nda:rigoro 	ver solitaire, 	morwa:ru 	le malade 
tenia 

ka:pati 	placard 	rpi:pu 	raisin 

molDsi 	train 	koha:nda 	semer, planter 

mbe:rera 	cimetiere 	m,a›a:k 	les jeux 
cl 

L'occurence de phonemes vocaliques longs est limitee 

au premier centre syllabique des disyllabes (un phoneme vocalique 

long n'est jamais en finale). 
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ta:ma 	drap, tissu 

wa:ri 	voiture 

iS:ti 	veste 

Devant quelques consonnes 

Les constatations que nous avons faiths pendant l'etude 

de duree objective concernant les consonnes prenasalisees nous per-

mettent d' en tirer une loi de distribution de l'allongement voca-

lique, a savoir que 

- voyelles pares non initiales sont invariablement longues devant 

consonnes prenasalisees : 

icE:mbE 	houe 

po:mba 	maison 

masa: ilga 	sable 

a l'exception de quelques mots empruntes de l'anglais 
ma:nepja 	directeur 

(angl. manager) 

wa:randi 	garantie, mandat 
(angl. warrant) 
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et que, a quelques exceptions pre's : 

la voyelle initiale est normalement breve devant consonne pre-

nasalisee, 

la voyelle de la negation ti-, ce n'est pas , et celle de l'af-

firmation ne- c'est, sont invariablement longues devant la 

consonnejp et devant consonnes prenasalisees. 

neulomba 	c'est une maison 

tiTamo 	ce n'est pas un animal 

ne:mhori 	c'est une chevre 

tiudata 	ce n'est pas une etoile 

mais breve devant consonnes nasales : 

nemo:ndo 	c'est quelqu'un 

tina:na 	ce n'est pas la tante 

L'allongement est previsible lorsqu'un suffiXe de 

type CV ap.e. le suffixe de l'infinitif ko-45, o7) est ajoute a une 

radicale du verbe dont la syllabe initiale est vocalique. 

Radicale du verbe -+ stffixe 	= allongetent 

aka 	 (ko -4o) 	-6wa:ka 	bStir 

j a 	 kup:ja 	prendre 

ura 
	

ku:ra 	pleuvoir 
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Exceptions : 	(non allongement.) 

- ita 	rita 	etrangler 

7 ina 	koina. 	chanter 

La plupart des mots opposables per le seul critere .  

d'allongement vocalique consistent en mots di-syllabiques et tri-

syllabiques, 011 la voyelle opposable CV: o-11-9NO occupe la syllabe 

penultieme. Ii n'y a pas de mots mono-syllabiques opposables par 

l'allongement vocalique parce qu'il n'existe pas une voyelle lon-

gue (phonologiquement) en finale mono-syllabique. 

Conclusion 

L'allongement vocalique est donc pertinent en Kikuyu . 

car il assume une fonction phonematique : une voyelle longue s'op-

pose a une voyelle breve. L'allongement vocalique fait partie des 

signes.qui caracterisent un mot, et sa distribution est a la 

conscience du sujet parlant. 
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CONCLUSION 	GENERALE 
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Dans notre modeste etude, nous avons tent -6 de montrer 

le caractere pertinent des voyelles du Kikuyu et nous avons etabli 

leurs fonctions distinctive, contrastive et expressive. Nous avons 

egalement constate que les voyelles de Kikuyu sont chargees de phd-' - 

nomenes interessants tels que le support des realisations tonales 

et le trait d'un allongement vocalique qui est pertinent en Kikuyu. 

L'etude experimentale sur la duree des voyelles nous a 

fait constater que les theories normalement acceptees come allant 

de soi (theories concernant la duree des voyelles) ne sont pas tout 

a fait evidentes en ce qui concerne la duree des voyelles du Kikuyu. 

La duree intrinseque des voyelles Kikuyu depend rarement des quali-

tes phonetiques des voyelles (surtout l'aperture). La voyelle la 

plus ouverte n'est pas (toujours) la voyelle la plus longue. En ce 

qui concerne la loi de position, l'entourage des consonnes fortes 

(p.e. k t) n'est pas necessairement abregeant. La consonne sonore 

/r/qui, theoriquement, serait la consonne allongeante par excellence, 

n'est pas toujours allongeante. Par contre, ce sont les consonnes 

prenasalisees, qui sont sonores, qui allongent toutes les voyelles 

non-initiales qui les precedent. 

La position d'une voyelle par rapport a l'accent n'in-

fluence pas toujours la duree de la voyelle. Theoriquement, la vo7 

yelle accentuee devrait 6tre plus longue que la voyelle inaccentuee. 
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En Kikuyu, 1' inverse peut se produire : toutes choses egales par 

ailleurs, la voyelle inaccentuee peut etre plus longue que Ia vo-

. yelle accentuee. 

Par contre, la position d'une voyelle par rapport aux 

tons modules ou tons simples influence la duree vocalique. Les 

voyelles sont longues lorsqu'elles portent l'un des deux tons mo-

dules (Haut-Bas ou Bas-Haut). Elles n'ont pas une duree marquee 

lorsqu'elles portent un ton simple (Haut ou Bas). 

L'allongement vocalique est souvent desire par le su-

jet parlant et pout ne pas dependre des facteurs phonetiques - na-

ture de la voyelle, entourage consonantique, accentuation, reali-

sation tonale, position dans un groupe de syllabes -. Par exemple, 

l'auditeur Kikuyu percoit un allongement de la voyelle : du not 

1):kirE, il est venu ; pourtant cette voyelle 

est inaccentuee, 

porte un ton simple (haut), 

est suivie d'une occlusive sourde k, 

n'est pas suivie d'une consonne prenasalisee, 

- est a I'initiale du mot. 
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Theoriquement, elle devrait are breve dans ces con-

ditions. Cette duree longue de/  :/provient donc d'une volorred 

consciente du sujet parlant qui doit connaitre la distribution de 

cet allongement en m&-me temps que celle d'autres phonemes conso-

nantiques et vocaliques. 

Notre etude du system vocalique du Kikuyu n'est qu'un 

petit aspect d'un vaste domaine qui reste peu explore. Le statut 

phonemique de l'allongement vocalique (come celui des tons) reste 

en Kikuyu un domaine tres peu eclaire. Tout en assumant un statUt 

de phoneme distinctif, la voyelle longue ne fait pas partie de. 

l'inventaire des phonemes de Kikuyu. Sa representation dans l'or-

thographe est d'ailleurs peu satisfaisante. La voyelle longue n'est 

pas toujours signalee mem lorsqu'il s'agit d'un not qui s'oppose a 

un autre par un allongement d'une voyelle (la oci elle est signalee 

dans l'orthographe, la voyelle longue est representee par un dou-

blement delettre : vv). La ou l'allongement d'une voyelle n'est 

pas marque", ce sont les lecteurs qui doivent degager la significa-

tion d'un not par son contexte : cela n'est pas toujours sans alit-

biguite. 
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Si un allongement vocalique est previsible (desire), 

ii faudra que les phoneticiens du Kikuyu etablissent des regles 

qui determinent cet allongement (regles phonetiques ou phonolo-

gigues). Ii faudra etablir aussi les regles qui determinent la 

representation de cet allongement dans l'orthographe. 

voila ce qui serait, d'apre nous, une contribution 

importante a l' etude de la langue Kikuyu. 
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